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LE CODASE 
EN 2025

DÉVELOPPEMENT 
ÉCONOMIQUE

Emplois locaux : 90%
Achats dans le département : 90%

PATRIMOINE
Valorisation de la culture 
locale, Sensibilisation des 

enfants
 Participation à des 

évènements culturels 
(organisation de concerts, 
découverte des territoires, 

etc.)

CITOYENNETÉ 
  partenariat avec les 

institutions, les instances
et les associations locales
Travail avec les familles 

du territoire

GOUVERNANCE 
1 Assemblée Générale 

6 Conseils d'Administration 
12 Bureaux - 4500 heures 

de bénévolat soit 
2,5 Equivalents Temps 

Plein-ETP

utilitÉ sociale territoriale

DÉVELOPPEMENT 
DURABLE

Définition d’une stratégie de 
Responsabilité Sociétale de 

l’Organisation-RSO

Désignation d’ambassadeurs 
verts chez les salariés et 

enfants accueillis

Mise en œuvre d’actions sur 
cette thématique

COHÉSION
SOCIALE ET TERRITORIALE

 Partenariats locaux (Synergie : Sainte Agnès, & 
Sauvegarde de l’Isère, Réseau 38)

58 Partenaires spécialisés

Formations

ACTIONS POUR LES 
PERSONNES EN FRAGILITÉ 

1703 jeunes connus, dont 1026 accompagnés 
par la Prévention Spécialisée

1241 enfants soutenus par une aide éducative en milieu ouvert
1620 participations à une action collective 

avec la Prévention Spécialisée
475 jeunes accueillis à la Maison des adolescents

149 jeunes hébergés au Pôle Hébergement
55 enfants accompagnés par le dispositif intégré du Chalet Langevin,

1675 enquêtes sociales rapides
33 médiations pénales mineurs

410 rendez-vous des auteurs de violences intra-familiales
921 personnes accompagnées en addictologie,

4503 consultations au centre de soin en addictologie
28 personnes, souffrant d’une pathologie chronique 

et en grande précarité, hébergées au sein 
du service ACT (appartement de 

coordination thérapeutique)
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violents, évite leur réitération par les auteurs eux-mêmes,  
et leur reproduction par leurs enfants et par leur en-
tourage, sachant que les schémas subis dans l’enfance 
pourront être répétés à l’âge adulte, dans une spirale sans fin. Le Codase ne peut, dans l’ensemble des services 
qui le composent, que constater ce phénomène, qui 
impose une politique d’ensemble sur notre territoire, à 
laquelle il serait à la fois dramatique et incohérent de renoncer. 
Le troisième, c’est notre volonté de coopération, de partenariat. Elle s’est plus particulièrement illustrée  
durant la période de transition concernant Réseau 38, 
qui regroupe les associations du département oeuvrant dans le champ de la Protection de l’Enfance. C’est  en  
particulier grâce à l’action conjuguée de Liliane  
PERRIN et d’Hervé TERNANT, qui ont accepté d’en pren-
dre la présidence, que Réseau 38 a pu repartir sur de 
nouvelles bases, avec une charte  d’engagements récip-roques et une volonté réaffirmée de coopération, associ-
ant à la fois administrateurs et directeurs généraux, dans 
une logique  de promotion de nos objectifs et de réel par-tenariat avec le Conseil Départemental de l’Isère. C’est 
aussi la recherche d’une optimisation de l’utilisation des deniers publics, dans un souci d’efficience et d’économies, 
qui va conduire à un projet concret de mutualisation 
de certaines fonctions, dans le domaine des systèmes 
d’information, avec l’association Sainte Agnès, puis, très récemment, avec la Sauvegarde de l’Isère. C’est un axe 
qui devra être développé, avec d’autres partenaires et dans d’autres secteurs, dans un contexte où le finance-
ment de la solidarité exige un emploi optimisé de la  ressource. Mais il faut aussi mentionner nos fédérations, 
qui nous accompagnent, nous soutiennent, et avec lesquelles nous menons des actions fécondes.
Citons, dans le désordre, la CNAPE, qui a mis sur pied la mobilisation des 400.000, l’Uriopss, la Fédération  
Citoyens et Justice le Comité National de Liai-
son des Acteurs de la Prévention Spécialisée (CN-
LAPS), dans lesquelles plusieurs d’entre nous sont très investis. Et puis, bien sûr, nos financeurs, que ce 
soit le Conseil Départemental, l’Agence Régionale 
de Santé, la Métropole, les communautés de com-
munes, et les chefs de la cour d’appel et du  Tribunal Judiciaire de Grenoble. Que tous soient ici 

Faire un rapide bilan de ce qu’a été cette année 2025 pour 
notre association implique, me semble-t-il, de revenir 
sur ce qui la caractérise, sur ce qui, pour nous tous et toutes qui la faisons vivre, est essentiel. C’est au travers 
de ce prisme que nos actions, nos interrogations aussi, 
nos projets, etc, prennent tout leur sens, et  
s’inscrivent dans une dynamique cohérente et  conforme aux valeurs que nous portons. Pour cela, 5 axes se dessinent. 
Le premier, et sans doute le plus important, c’est le  
pouvoir d’agir des personnes que nous accom-pagnons. Il s’agit non pas d’être en surplomb, mais 
bien d’être aux côtés de ceux et celles avec lesquels 
nous cheminons, de reconnaître leur expertise, de s’appuyer sur leurs savoirs et leurs expériences. 
La recherche action menée  notamment par les  
jeunes hébergés dans nos établissements ou l’ayant 
été reste féconde, avec la participation de l’un 
d’entre eux au Conseil National de la Protection 
de l’Enfance, et une prise en compte, dans tous nos  secteurs d’activité, de cette dimension. 
Le deuxième axe, c’est la nécessité d’innover, d’évol-
uer, pour adapter au mieux nos prises en charge 
à la réalité des besoins, et aux attentes de nos  financeurs. La mise en œuvre de la mesure  
modulable, en milieu ouvert, a permis, après de longs 
échanges, de faire un pas de côté et de trouver des solutions nouvelles, qu’il nous faudra expérimenter. 
Mais il nous faut aussi préserver ce qui a été  inventé et a fait ses preuves. La pérennité du pôle  
socio-judiciaire a suscité et suscite toujours de fortes  
inquiétudes, tout particulièrement en ce qui concerne la 
prise en charge des auteurs de Violences Intra Familiales , 
sachant que les différentes mesures mises en oeuvre par ce service permettent d’en financer l’ensemble. 
La prise en charge des victimes de ces violences, que 
ce soit un membre du couple, et particulièrement les femmes, ou les enfants, est incontournable. Mais sans  
le suivi et l’aide thérapeutique apportés aux auteurs, les mêmes causes produiront les mêmes effets. Le  
dispositif mis en place par  notre association contribue à une modification en profondeur des comportements  
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remerciés pour leur disponibilité et la qualité de nos 
échanges, même et y compris en cas de divergences de points de vue. 
Le quatrième axe, c’est, bien évidement, un travail en 
profondeur sur ce que nous appelons, pour manier l’eu-phémisme, l’attractivité des métiers. Le développement de  
l’apprentissage, l’attention portée à la formation, aux 
conditions de travail, à  la juste rémunération des 
professionnels, sont, dans ce domaine, des éléments  majeurs. Il faut y ajouter une politique de recrutement 
exigeante et structurée, telle qu’elle a été mise en  œuvre récemment à l’occasion du choix d’un nouveau 
directeur général, ou de la nouvelle directrice de Point Virgule. Mais c’est aussi l’attention portée aux candidats, 
quels que soient les postes à pourvoir, qui doivent 
pouvoir être informés rapidement et clairement de  l’issue donnée à leur demande . 
Le dernier axe concerne notre gouvernance, engagée et impliquée. Avec des réunions tous les 15 jours environ 
en périodes scolaires, des délégations, des représenta-
tions, les administrateurs forment une équipe soudée et définissent les grandes orientations stratégiques de notre association. Ils font le  lien avec les établissements et servic-
es, sans bien évidement se substituer au directeur général ou aux différents directeurs et directrices. Que soient 
ici particulièrement remerciées Claudine GONTHIER, qui avait rejoint le CODASE en 2022. Nous  souhaitons aussi très officiellement la bienvenue à  Christine LEQUETTE, à Louise MILONGO et à Jérémie 
LISAZALI LOMBOTO qui sont venues étoffer le Conseil  d’administration. 
Au delà de ce rapide bilan de l’année écoulée, qui sera  
complété et illustré de façon beaucoup plus concrète  
dans le corps du présent rapport d’activité je voudrais partager avec vous une réflexion 
sur notre statut associatif et, en particulier sur ce qu’il implique, à savoir la non lucrativité.
 Si une réflexion peut utilement être menée sur un statut 
coopératif, il est aujourd’hui fondamental de rappeler et de soutenir notre modèle associatif. Pourquoi ? Parce que la recherche du profit ou de la rentabilité à 
court terme conduit de façon quasi inexorable à choisir les publics, à  faire  pression sur les coûts, au détriment 
notamment des besoins fondamentaux des enfants,  à 
standardiser l’accompagnement, et/ou  à  en réduire l’importance et la qualification, etc. 
Parce qu’il est clair, même si, comme précisé ci-dessus, il importe d’être attentif aux coûts, qu’on ne peut  
accepter de dégrader la qualité de l’accompagnement, au risque de faillir à notre mission. 
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Parce que l’association, agile,  est souvent un laboratoire 
d’innovation, et permet de  repérer  les signaux faibles  
( ex : la prostitution des mineurs, etc )

Parce que la gouvernance associative est, par essence, démocratique  et indépendante. 
Parce que l’association a également une fonction de 
plaidoyer et nous attendons d’ailleurs une nouvelle loi 
sur la Protection de l’Enfance, consolidant les textes précédents. 
Notre rôle aujourd’hui, dans ce secteur, mais aussi 
dans celui de l’aide apportée aux personnes sous  
l’emprise d’addictions, ou présentant des troubles du 
neuro-développement, etc, est de permettre l’effectivité 
des droits, de  recréer ou de soutenir les solidarités, 
de recréer du collectif dans un contexte global  
d’éloignement des services publics, accentué souvent par la dématérialisation. Il importe à cet égard de rappeler que ce qui est profitable aux plus vulnérables le sera pour tous. 
Mais cela exige aussi de notre part de travailler sur  
l’impact de nos actions, à court, moyen ou long terme, ce qui implique de réfléchir à la construction d’outils, et à 
leur mise en oeuvre, et ce qui est distinct de l’évaluation, telle qu’elle est pratiquée aujourd’hui. A titre d’exemple, vérifier le niveau de réitération d’actes violents par des 
personnes suivies dans le cadre de VIF, ou essayer de 
suivre le devenir de jeunes suivis, par rapport à leur in-
sertion sociale et professionnelle, etc, paraît de plus en plus indispensable. 
Par ailleurs,  l’appropriation des nouvelles possibilités  offertes par l’Intelligence Artificielle, de façon judicieuse, 
prudente  et  respectueuse des droits,  peut offrir de  nouvelles perspectives . 
 
Pour conclure, je voudrais citer la conclusion d’une étude récente, effectuée par le cercle de réflexion,  Destin Commun, sur la fierté d’être français :  « La fierté, 
telle que nous l'observons, ne suffira pas à corriger 
les faiblesses matérielles - il faudra des batailles 
bien concrètes pour l'école, l'hôpital, la sécurité, 
l'armée, l'industrie et j’ajouterai le système de  solidarité. En revanche, elle peut contredire l'idée 
la plus toxique : celle de l'inéluctabilité. Elle peut  
redonner l'énergie de croire que ce qui se dégrade 
peut se réparer, que ce qui s'abîme peut se  
reconstruire, que l'histoire n'est pas écrite.» 

Cette phrase peut tout à fait concerner toutes les  
personnes qui composent notre association, bénévoles, 
salariés et personnes accompagnées, qu’il faut, ce 
qui ne sera jamais assez fait, remercier pour leur  engagement.



RAPPORT FINANCIER
Décomposition des produits d’exploitation

DEPARTEMENT D’ISERE > 13 700 444 €/ 12 934 562 € - ARS > 4 790 127 €/ 3 606 290 € - GRENOBLE ALPES 
METROPOLE > 2 272 119 €/2 296 000 € - MINISTERE DE LA JUSTICE > 115 091 €/371 485 € - ETAT > 45 860 €/ 407 
334 € - DEPARTEMENTS DIVERS > 64 554 €/ 195 650 € - MAIRIE EYBENS > 28 456 €/ 28 775 € - SUBVENTIONS 
DIVERSES > 678 667 €/ 342 697 € - REFACTURATIONS DIVERSES > 477 184 €/ 158 244 €

PRODUITS 2025PRODUITS 2024

6 7Rapport d’activité 2025

GRENOBLE ALPES METROPOLE                                             SUBVENTIONS DIVERSES

DEPARTEMENT ISERE                                                                ARS

Postes de charges en 2025

Charges de 
personnel

5,29 %

71,97 %

Impôts et taxes

Dotations aux 
amortissements et 
provisions

6,89 %

Achats matière et 
fournitures

9,57 %

5,76 %

Intérêts des emprunts >  

0,14 % (0,22 % en 2024) 

Autres charges courantes >  

0,31 % (0,16 % en 2024) 

Charges exceptionnelles >  

0,07 % (0,04 % en 2024)

Services et prestations 
extérieures

61,79 %

10,25 %
3,06 %

21,60 %

(10,16 % en 2024)

(4,00 % en 2024)

(7,06 % en 2024)

(4,32 % en 2024)

(74,04 % en 2024)
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LES COMPTES  

L’exercice 2025 du CODASE est marqué deux événements majeurs : 

-	 L’intégration d’un nouvel établissement : l’IMECS dont les charges se sont élevées à 1.641.887 € pour une dotation de 1.699.819 €. -	 Des difficultés accrues sur l’un de nos établissements, l’Espace 
Adolescents, dues à un fort absentéisme et un turnover important, générant un surcoût lié à la nécessité de remplacement afin de garantir la continuité d’accompagnement, difficultés auxquelles sont venus 
s’ajouter des litiges salariaux nous amenant à constituer une importante provision, le tout générant une perte d’exploitation de 831.138 €.
  

Cet absentéisme et ce turn over sont à mettre directement en lien 
avec d’une part la pénibilité et d’autre part le manque d’attractivité du secteur, notamment au niveau salarial. Néanmoins la récurrence de 
cette situation devra faire l’objet de stratégies internes visant, si ce n’est sa complète résolution, son atténuation. 
Pour la partie contentieuse, par principe de prudence, le risque global a 
été provisionné nonobstant sa réalisation devrait d’une part être partielle et d’autre part étalée sur plusieurs exercices.   Le résultat 2025 du CODASE est une perte de 760.705 € dont 554.668 € 
de provisions pour risques pour un montant total de produits qui s’établit à 22 172 500 €. Sa capacité d’autofinancement-CAF s’établit à 438 K€ pour une charge de remboursement d’emprunt de 295 K€, la CAF couvrant ainsi 1,5 fois la charge. La dette à moyen terme représente pour sa part 3,8 ans de CAF. Le fonds de roulement affiche une baisse liée à d’importants travaux 
immobiliers ainsi que des acquisitions de matériels (véhicules, informatiques notamment) sans recours à l’emprunt. Ce fonds de roulement reste cependant positif à 1.185 K€. A noter que les ressources stables intègrent 4.472 K€ de réserves sous contrôle des financeurs, dont 2 454 K€ de réserves d’investissements et 665 K€ de réserves de compensation des déficits, le solde étant constitué par des réserves de financement des charges d’amortissements. Face à cela le CODASE dispose de 1.808 K€ de disponibilités bancaires nécessaires à son fonctionnement et de 2.301 K€ de placements à terme. Sa trésorerie a ainsi diminué de 1 M€ sur l’exercice du fait de l’autofinancement de l’intégralité des investissements. Afin de rétablir cette capacité, des emprunts ont été contractés début 2026 pour 700 K€. 
Par ailleurs, le Codase a porté des propositions auprès du Département de l’Isère afin de consolider la situation de l’Espace Adolescents par 
l’inscription de postes de remplacements sur les budgets prévisionnels 2026, car l’installation de son déficit dans une dimension structurelle pourrait constituer à moyen terme un risque au niveau associatif. 
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RAPPORT D’ACTIVITE
Hervé TERNANT, Directeur Général

L’année 2025 confirme l’existence de tensions struc-
turelles durables en matière de ressources humaines, 
caractéristiques du secteur et se manifestant par des 
problématiques d’attractivité des métiers de l’accom-
pagnement social et médico-social, des recrutements 
complexes, un niveau de turn-over élevé et un taux d’absentéisme en augmentation.
Dans ce contexte de problématiques RH persistantes 
et de transformation continue du secteur social et  
médico-social, l’association a déployé en 2025 des  
actions de formation et de sensibilisation autour des  
enjeux éthiques, professionnels et sociétaux qui traversent ses missions.L’ensemble des cadres hiérarchiques a bénéficié d’une 
formation aux entretiens annuels et professionnels, 
complétée par un travail collectif sur le renforcement des pratiques et postures managériales. Ces actions 
visent à consolider une culture commune de pilotage 
des équipes, fondée sur l’accompagnement, le soutien, l’évaluation et la reconnaissance des compétences.
Parallèlement, le CODASE a poursuivi le déploiement de 
formations ciblées à destination des professionnels en contact direct avec les publics accompagnés. L’ensem-ble des professionnels du pôle hébergement a bénéficié 
d’une formation au repérage des violences sexuelles 
en MECS initiée conjointement par le Conseil départe-
mental et la Protection Judiciaire de la Jeunesse, tradu-
isant une exigence accrue en matière de protection de  l’enfance.
Cette dynamique a été complétée par une formation 
dédiée aux violences intrafamiliales (VIF) proposée aux 
professionnels des pôles milieu ouvert et socio-judici-
aire, intégrant une démarche d’évaluation qualitative 
reposant sur l’analyse comparative des écrits profes-sionnels avant et après formation. Ce travail a permis 
d’aboutir à la formalisation de protocoles d’intervention, 
optimisant la gestion des situations de violences intra-familiales.
La dimension de la responsabilité sociétale, inscrite 
comme un axe du projet stratégique, a été approchée 
de façon transversale par le biais d’une action de  
sensibilisation et de formation au développement 
durable, reposant sur une approche pédagogique  

Ce rapport d’activité, comme les précédents depuis 
plusieurs années, témoigne d’une réalité plurielle : celle 
de professionnels et d’équipes, tous métiers confon-dus, engagés et confrontés à des défis croissants, mais 
également porteurs d’initiatives, d’innovations et de pratiques en constante évolution. Il met en lumière com-
bien la qualité de la relation, l’éthique professionnelle, 
les solidarités et les valeurs associatives constituent 
des fondements essentiels de l’action, qu’il s’agisse de 
l’accompagnement des personnes, du travail en équi-
pe, ou encore des liens entre gouvernance et directions  opérationnelles.
Dans un contexte particulier pour le CODASE qui va 
changer de direction générale, je choisis de placer la joie au cœur de ce rapport d’activité. Cela peut apparaître 
décalé, voire paradoxal au regard du contexte parfois dégradé dans lequel nous travaillons. Cela s’inscrit pour-
tant dans une conception exigeante du management et de l’accompagnement. La joie, entendue comme une 
force active qui soutient la capacité d’agir, ne nie pas les difficultés ; elle invite au contraire à les traverser avec lucidité, créativité et solidarité. Elle interroge nos pra-
tiques, notre manière de coopérer et de faire collectif, 
et ouvre des perspectives pour renouveler nos modes d’action dans un monde en recomposition.
Les évolutions auxquelles nous avons été confrontés, 
particulièrement nombreuses en 2025, invitent à faire 
évoluer en profondeur nos organisations, nos outils et nos postures professionnelles. Elles témoignent égale-
ment de la capacité des structures à s’adapter, à se 
réinventer et à faire face, collectivement, aux transfor-mations en cours. Ce travail, par nature complexe et 
exigeant, s’inscrit dans le temps et suppose à la fois  rigueur et capacité d’ajustement.
Je vous invite à parcourir ce rapport d’activité, qui 
retrace les faits marquants des services et des étab-
lissements, en portant un regard joyeux, ouvert et  
optimiste, permettant de s’inscrire dans une dynamique constructive, fidèle à nos valeurs et résolument tournée vers l’avenir.
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valorisant la responsabilisation. Cette démarche, qui 
s’est concrétisée par la mise en place d’un réseau 
d’ambassadeurs verts, chargé de relayer et d’ancrer les  
initiatives et bonnes pratiques au sein des établisse-
ments et services, constitue une avancée sur un en-
jeu majeur, dont l’appropriation demeure inégale et  
nécessite des actions harmonisées à tous les niveaux de l’association.
Dans le prolongement des valeurs de citoyenneté et 
de laïcité portées par l’association, des formations au 
dispositif Valeurs de la République et Laïcité (VRL) ont 
été dispensées par un salarié en interne, contribuant 
à sécuriser les pratiques dans un cadre républicain  partagé.Enfin, une journée éthique consacrée à la question de 
l’intime a permis d’ouvrir aux salariés et à nos parte-naires un espace de réflexion collective sur des enjeux sensibles au cœur de l’accompagnement, témoignant 
de la volonté du CODASE de soutenir les pratiques  professionnelles à la fois réflexives, ajustées et  respectueuses des droits des personnes.
L’ensemble de ces actions traduit une stratégie de 
professionnalisation, visant à renforcer la qualité des  
accompagnements dans un environnement en  constante évolution.
Dans un contexte de contraintes budgétaires maîtrisées, 
et dans une logique prioritaire de sécurisation des  
données, de conformité aux exigences réglementaires et d’efficience des systèmes d’information, l’association 
poursuit sa transition numérique à travers plusieurs chantiers d’ampleur.
S’appuyant sur le schéma directeur des systèmes 
d’information, élaboré conjointement avec ses deux 
prestataires — Directeur des Systèmes d’Information et 
infogérant —, elle engage la structuration et la program-
mation de ses évolutions à court, moyen et long terme, 
en veillant à l’optimisation des ressources mobilisées et à la fiabilité des dispositifs déployés. En bénéficiant d’un financement issu du programme ESMS Numéri-
que et grâce à l’engagement sans faille des directeurs 
référents, nous avons pu déployer le dossier de l’usager 
informatisé et le dossier médical partagé et atteindre 
les objectifs permettant de percevoir la totalité des crédits alloués au projet.En complément, une réflexion a été engagée sur  l’encadrement des usages de l’intelligence artifi-
cielle, dans une logique d’anticipation des évolutions  technologiques et de maîtrise des risques associés.  Enfin, le CODASE étudie l’opportunité d’un projet de 
mutualisation des systèmes d’information avec d’autres 
associations, dans une perspective d’optimisation des ressources et de création de synergies.
Sur le pôle hébergement, l’année 2025 a été marquée 
par le renforcement de l’équipe de direction avec  
l’arrivée d’un deuxième directeur adjoint, produisant 
des effets positifs en matière de pilotage, l’intégration de l’IMECS au sein du pôle, avec l’accueil de 10 enfants dès 
janvier 2025 et une stabilisation progressive des équipes et le développement d’une expertise spécifique dans 
l’accompagnement des jeunes présentant des troubles du neurodéveloppement.

Par ailleurs, la participation d’un jeune au Conseil  
National de la Protection de l’Enfance illustre la dy-
namique d’inclusion, de valorisation de la parole et du  pouvoir d’agir des personnes accompagnées.
Depuis 2024, le pôle milieu ouvert est engagé dans une 
transformation profonde, consécutive à la réforme 
des services de milieu ouvert portée par le Conseil  
départemental, visant notamment le développement 
de la modularité des mesures administratives de milieu  ouvert.
Bien que le secteur associatif habilité ait été associé 
à l’élaboration du cahier des charges, cette évolution  induit des changements significatifs dans les façons 
d’intervenir — élargissement des plages horaires, dével-
oppement des actions collectives en complément des 
entretiens individuels, et évolution des paradigmes  
éducatifs — qui requièrent un temps d’appropriation et d’ajustement des pratiques comme des organisations.
Ces mutations, parfois complexes à appréhender,  
mobilisent la capacité des équipes et des organisa-
tions à s’adapter, à faire évoluer leurs pratiques pro-
fessionnelles et à transformer les résistances initiales  
inhérentes à tout processus de changement en leviers 
d’innovation au service de la qualité des accompagne-ments.
Pour des impératifs de sécurité des personnels — no-tamment afin de garantir des effectifs suffisants sur 
un même lieu de travail — et au regard des tensions de recrutement rendant difficile le remplacement des  
absences, les deux lieux d’exercice du droit de visite ont été regroupés sur le site de Voiron. L’association pro-
jette une réouverture rapide du site de Saint-Martin-
d’Hères, conditionnée par un renforcement des moyens humains.
Le contexte d’intervention en prévention spécialisée 
a été marqué par des tensions accrues sur certains  
territoires, se traduisant notamment par des épisodes 
de violence, une présence renforcée des forces de  
l’ordre et des enjeux persistants de cohabitation sur l’espace public. Dans ce cadre particulièrement con-
traint, le travail éducatif de rue s’avère plus complexe 
lorsqu’il s’exerce en présence ou à proximité d’interven-tions des forces de l’ordre. Afin de soutenir les équipes 
face à ces situations, un groupe de travail interne a été 
mis en place pour interroger et ajuster les postures  professionnelles.
Notons parmi les projets remarquables portés par le 
service en 2025, l’aboutissement du projet d’exposition 
photographique et l’édition d’un recueil de portraits 
réalisés par des jeunes et le démarrage d’un projet  
d’intervention au sein de l’Institut des Métiers et des 
Techniques, reposant sur une approche pluridisciplinaire 
associant travail social, consultation jeunes consomma-teurs et orientation vers la Maison des Adolescents. 
Cette présentation n’est pas exhaustive et les projets 
non mentionnés n’en demeurent pas moins pertinents et de grande qualité.
Pour la Maison des adolescents, l’année 2025 marque 
la reprise effective de l’activité sur le territoire du Nord-

efficience éducative constatée.
L’association a par ailleurs été retenue dans le cadre 
du projet franco-belge pour la Promotion de l’Egalité 
auprès des hommes, auteurs de Violences conjugales, 
Sexistes et Sexuelles-PREEVSS, visant la valorisation des 
masculinités non violentes dans l’accompagnement des auteurs de violences intrafamiliales.
L’année 2025 a été marquée, pour le siège social, par des 
évolutions organisationnelles, structurelles et matéri-elles. Sur le plan du fonctionnement interne, le service  
Comptabilité a été fragilisé par des absences répétées 
pour maladie, ayant impacté la continuité et le bon fonctionnement des activités. Cette situation a nécessité 
une mobilisation accrue des équipes et une adaptation des modalités de travail afin de maintenir les opérations essentielles.
Parallèlement, le siège a connu une transformation  
importante avec la réalisation de travaux d’agran-dissement. Au terme de plusieurs mois de chantier, 
qui ont nécessité le déplacement des personnels, ces 
aménagements, considérés par beaucoup comme une 
réussite, permettent de disposer de surfaces de bureaux  
supplémentaires ainsi que de nouvelles salles de réunion, 
contribuant à améliorer les conditions de travail et les capacités d’accueil.
Une attention particulière a été portée à la structura-tion des systèmes d’information. Celle-ci s’est traduite 
par le développement d’applicatifs métiers, la mise en 
place progressive du dossier de l’usager informatisé, 
ainsi que par des actions de modernisation et de sécur-isation des infrastructures informatiques. Ces évolutions participent à renforcer la fiabilité, la sécurisation et la performance globale des outils au service des activités. Ce développement se poursuivra en 2026.
L’annonce des départs à venir du directeur général, puis du directeur administratif et financier, inscrivent l’asso-
ciation dans une dynamique de transition managériale 
majeure, porteuse d’enjeux en matière de continuité et de pilotage. Dans ce contexte de mutation, de change-
ment et de transition, l’enjeu pour notre association 
est multiple : maintenir un haut niveau d’exigence en 
matière de qualité des accompagnements, soutenir 
les équipes confrontées au changement, consolider les transformations engagées et sécuriser l’organisation.
L’expérience accumulée lors de années précédentes 
nous rappelle que les leviers de transformation ne  
résident pas uniquement dans les dispositifs ou les  
réformes, mais dans le sens partagé donné à l’action, 
la qualité des relations humaines et des partenariats et la capacité à faire collectif. À cet égard, la prise en 
compte du pouvoir d’agir des personnes accompagnées  constitue un levier incontournable, affirmé comme un objectif stratégique associatif depuis 2025. En  
reconnaissant leur place, leur expertise d’usage et leur  
capacité à être actrices de leur parcours, les personnes 
accompagnées contribuent à redonner du sens aux pratiques professionnelles. Elles participent aussi à faire 
émerger une forme de joie au travail, entendue comme 
une puissance d’agir partagée, susceptible de dyna-miser les projets et les actions qui en découlent.

Isère rendue possible par la signature, longtemps  attendue, de la convention multipartite. Dans ce cadre, 
une équipe dédiée a été constituée et a pris ses fonc-tions dans de nouveaux locaux implantés à Bourgoin.
Le DITEP sera prochainement concerné par la mise en œuvre de la réforme SERAFIN-PH, visant à adapter les modalités de financement aux parcours des personnes accompagnées.
Au regard de la phase de test conduite en 2025, des points de vigilance sont identifiés quant aux effets de cette réforme sur le fonctionnement de l’établissement. Celle-ci laisse en effet entrevoir une complexification de 
la gestion, liée notamment aux exigences accrues de 
collecte de données et à l’introduction d’une logique de tarification à l’acte.
L’expérimentation menée a par ailleurs mis en évidence 
un alourdissement de la charge administrative, large-ment centré sur la quantification des actes.
Point-Virgule a débuté l’année 2025 par l’inaugura-
tion de ses nouveaux locaux, en organisant en janvier 
une journée portes ouvertes, contribuant à renforcer la  
visibilité de son dispositif et son ancrage sur le terri-toire. Elle s’est poursuivie avec le développement d’une  
dynamique participative et la mise en place du premier 
comité des usagers, traduisant la volonté d’associer  
davantage les personnes accompagnées à la vie du service. 
S’agissant des ACT, la création de cinq places hors les murs est venue diversifier et étendre les modalités  d’intervention. Dans un contexte marqué par deux 
décès survenus au cours de l’année, un travail spéci-fique a été engagé autour de l’accompagnement à la fin de vie. L’année a été marquée par un changement de 
direction, entraînant une période de vacance du poste 
pendant six mois avant l’arrivée d’une nouvelle direc-trice. Durant cette phase, les deux chefs de service, avec 
l’appui de la direction générale, ont assuré la continuité et le bon fonctionnement du service. Cette transition 
a conduit à suspendre la démarche d’élaboration des projets de service, dont la reprise est prévue en 2026.En cette fin d’année 2025, le pôle socio-judiciaire a été 
particulièrement fragilisé par les annonces du ministère 
de la Justice relatives à l’expérimentation, sur le ressort 
de cinq tribunaux judiciaires, de la ré-internalisation de certaines mesures judiciaires. Cette évolution s’accom-
pagne d’un risque accru de diminution des enquêtes 
sociales rapides, en lien avec le cavalier législatif ayant permis la modification de l’article 41 du Code de procé-
dure pénale, contribuant ainsi à renforcer les incerti-tudes pesant sur l’activité du service.
Le CSAAVI est confronté à une contraction de ses  
ressources, liée à la baisse des subventions et du 
mécénat, rendant nécessaire une stratégie de diversi-fication des financements.
L’activité du service de réparation et de médiation 
pénale des mineurs, qui a obtenu son habilitation, de-meure marquée par des variations. Pourtant reval-
orisées dans le cadre du Code de la Justice Pénale des Mineurs-CJPM, ces mesures restent insuffisam-
ment prononcées par les magistrats, en dépit de leur  
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LA COMMISSION ETHIQUE

Président : Patrick PELEGE 
5 réunions

Travaux 2025 : 

-	 Organisation d’une journée, le 28 Mars 2025, dans les locaux d’Ocellia à Echirolles, grâce 
au soutien financier du Codase, de l’association Sainte Agnès et de la Direction Départementale 
de la Protection Judiciaire de la Jeunesse de l’Isère-PJJ.  Cette journée a réuni 120 professionnels 
de l’action sociale et médico-sociale sur la question «  Aux frontières de l’intimité ». Une approche 
interdisciplinaire (juriste, sciences de l’éducation, psychologue/sexologue), et interinstitutionnelle 
(secteur associatif, PJJ) a permis de rendre compte des interactions éthiques et déontologiques 
entre le respect de l’intimité des personnes accueillies et accompagnées, mineures et majeures et 
les logiques institutionnelles qui échangent, partagent  des informations (quelles sont  ces limites , 
comment  transmettre sans dévoiler ?). Merci à l’ensemble des membres de la commission qui ont 
contribué au succès de cette journée qui a été très riche.

-	 La révision et l’actualisation d’une charte de la commission et des flyers qui permettent de 
la présenter et de la faire connaître.

Le PôLE AGIR POUR INNOVER

Le Pôle AGIR POUR INNOVER est entré, cette année, dans la phase concrète de mise en œuvre de 
projets aux côtés de leurs auteurs. Pas à pas, parfois en se décalant, parfois portés par un collègue 
pour dépasser une étape, et surtout ensemble, les porteurs de projets et l’équipe de l’incubateur 
ont avancé afin de permettre l’émergence d’actions innovantes.
1 - Le dispositif transversal de théâtre forum a dû s’adapter, en particulier dans son mode de 
recueil des témoignages et de communication, pour aboutir à une proposition riche et fine en fin 
d’année. La première séance a été programmée en janvier 2026.
2 - La conférence sur les troubles de l’attention avec ou sans hyperactivité (TDAH), initiée par des 
parents d’enfants accompagnés au DITEP, s’est construite au rythme des porteurs, ce qui nécessite 
d’accepter les limites de chacun, quitte à annuler un projet plutôt que d’en prendre les rênes et 
ainsi le dérouter.
3 - Le projet de dispositif de conférence du groupe familial a été présenté et validé par le Conseil 
d’administration et le Conseil de direction. La formation de 15 professionnels sur ce sujet a été 
intégrée au plan de développement des compétences. Une présentation a également été réali-
sée auprès des équipes de chaque établissement, et la recherche de partenariats, notamment  
financiers, a débuté.

En 2025, la structuration, l’humilité et l’agilité se sont révélées être les voies les plus éclairantes 
pour le Pôle API.
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LA COMMISSION ressources humaines

Présidente : Marie Christine THEPAUT

La commission des ressources humaines s'est réunie à trois reprises lors de l'année et a 
constitué un espace structurant d'analyse et d'orientation des politiques RH de l'associa-
tion. Elle a permis de suivre les principaux indicateurs relatifs à l'emploi et aux conditions 
de travail, et d'identifier des actions concrètes en faveur de la stabilité des équipes et de 
la qualité de service.
Ses travaux ont notamment porté sur la politique de formation et la sécurisation des par-
cours professionnels,  la fidélisation et la valorisation des compétences, ainsi que la pré-
paration des négociations sociales. Elle a ainsi contribué à renforcer la cohérence des 
pratiques et à accompagner les établissements face à leurs enjeux de recrutement et 
d'organisation.

LA COMMISSION FINANCES ET PATRIMOINE-CFP

Président : Luc FOUQUET
5 réunions + 4 RDV accessoires / 1 année de transition

Au cours de l’année, un suivi régulier de l’évolution financière de l’association a été assuré. 
Les comptes administratifs ainsi que les budgets prévisionnels ont fait l’objet d’analyses et 
d’études approfondies, donnant lieu à des avis rendus dans le cadre de leur présentation au 
Conseil d’Administration. Par ailleurs, le suivi et le financement de plusieurs chantiers im-
mobiliers ont été conduits, notamment ceux relatifs au siège et à la toiture de Val-de-Virieu, 
au site du Répit à Val-de-Virieu, à l’escalier de La Bâtonnière à Voiron ainsi qu’au projet 
de construction située au 78 avenue Jean-Perrot à Grenoble. Une réflexion a également été  
menée concernant l’évolution du site d’une MECS, en lien avec des partenaires de type  
promoteur immobilier. 
En parallèle, une analyse préalable a permis d’accompagner la mise en vente d’un local de 
Point Virgule et une étude sur la forme juridique la plus adaptée à la réception d’un bien 
immobilier par donation a également été engagée. 
 
De plus, un travail prospectif a été conduit avec d’autres associations afin d’envisager une 
structuration mutualisée des fonctions supports. Enfin, une proposition de priorisation a été 
élaborée visant à mettre en cohérence les différents chantiers immobiliers portés par la CFP 
avec les moyens disponibles, tout en tenant compte des autres priorités de l’association 
pour l’année à venir, notamment le changement de direction générale.
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Services supportsServices supports

bilan : Ce travail s’est traduit par un renforcement 
de l’accompagnement des directions et des équipes 
d’encadrement dans la gestion des situations 
individuelles, l’organisation du travail et la régulation de situations d’équipe. Cette présence RH en appui 
des établissements permet de sécuriser les décisions, de prévenir certaines difficultés et de soutenir les 
encadrants dans leur rôle managérial, contribuant ainsi au bon fonctionnement des services.

1

VISIONS & IMPACTS 

En 2025, la fonction Ressources Humaines a poursuivi d’affirmer son positionnement de fonction 
transversale, à l’interface des enjeux humains, 
organisationnels, juridiques et budgétaires de l’association. Dans un contexte marqué par des 
tensions de recrutement et un niveau d’absentéisme 
élevé, la Direction des Ressources Humaines a 
renforcé son appui aux encadrants et son soutien aux équipes. À travers la structuration d’outils communs, 
le déploiement du logiciel OCTIME et les actions 
menées en matière d’attractivité et de recrutement, 
la fonction RH contribue directement à la stabilité des 
équipes, au fonctionnement des établissements et, 
par conséquent, à la qualité de l’accompagnement des personnes accueillies.

Extrait plan d’actions

service Ressources humaines

Siège social
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3

2

		  Renforcer l’attractivité de 		
		  l’association 

Structurer la fonction RH 
entre le siège et les établissements bilan : Dans un contexte de tension sur les métiers 

du secteur social, la fonction RH a poursuivi 
les actions visant à soutenir les recrutements : 
participation à des forums métiers, développement de la visibilité de l’association. La participation de 
professionnels de terrain à ces actions constitue 
une plus-value importante, en permettant de 
présenter la réalité des métiers et de valoriser les pratiques professionnelles. Ces actions contribuent 
à renforcer le sentiment d’appartenance des 
équipes et à mieux faire connaître les valeurs et les missions portées par l’association.

                       
                       	 Déployer et préparer le logiciel 	
		  OCTIME, outil de gestion du 		
		  temps de travail

bilan : Au-delà de la dématérialisation, cet outil permettra de fiabiliser les données relatives au 
temps de travail, d’améliorer le suivi des heures 
supplémentaires, des absences et des compteurs, 
et constituera un outil d’aide au pilotage pour la direction. Dans un contexte de forte contrainte 
budgétaire, le suivi du temps de travail et des 
absences représentera également un enjeu de 
pilotage de la masse salariale et d’organisation des remplacements, afin de concilier continuité de 
service, respect du cadre réglementaire et maîtrise des équilibres financiers.

CHIFFRES REPERES

330
Salariés

63%
Salariés en CDI

10
Alternants accueillis

66
Stagiaires

627
Formations

42
Salariés en télétravail

90
Salariés bénéficiaires du Compte Epargne Temps

17

  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
   

   
   

   
    

     
   le chiffre qui questio

n
n

e

22% 
TAUX ABSENTÉISME 

Ce chiffre interroge la question de 
l’organisation du travail, des conditions de 
travail, de l’attractivité des métiers et des 
modalités de remplacement. Au-delà de 

son impact sur l’organisation, l’absentéisme 
a également des conséquences sur la 

continuité de service, la stabilité des équipes 
et la masse salariale. Ce constat constitue un 

axe de réflexion prioritaire pour les années 
à venir, en lien avec les directions 

d’établissement et les 
partenaires 

sociaux.

 merci AUX PARTENAIRES

Cabinets d’avocats en droit social 

Médecine du travail, OPCO (Opérateur de Compétences),

 France Travail, EIG, Organismes de formation,

LE PORTRAIT
D’UNE PRATIQUE PROFESSIONNELLE

Une 
secrétaire 

RH au plus près 
des équipes - Les 

secrétaires RH, au nombre 
de six et présentes au sein des 

établissements, constituent un 
point d’appui essentiel pour les 

salariés. Par leur présence, leur 
disponibilité et leur connaissance 
des situations, elles sont le premier 
interlocuteur pour les questions 
administratives, les démarches et 
certaines situations individuelles. Elles 
assurent un rôle de relais entre le 
siège et les services. Cette proximité 
facilite la communication, 

permet d’anticiper certaines 
difficultés et contribue au 

bon fonctionnement des 
services.

L’idee reçue...
« La RH est là pour faire appliquer les règles. » La fonction RH ne se limite pas à l’application de la réglementation. Elle consiste à trouver un équilibre entre le droit, les contraintes budgétaires, les réalités de terrain et les enjeux humains, afin de permettre le fonctionnement des services et la continuité de l’accompagnement. La fonction RH est à la fois une fonction de sécurisation, d’appui au management et de régulation, au service du fonctionnement de l’institution.

« Lorsque l’erreur devient source d’apprentissage 
et de progrès »
L’année 2025 a été marquée par un contexte qui a nécessité une forte capacité d’adaptation, notamment 
en raison d’un niveau d’absentéisme important. Cette situation a conduit à prioriser certaines actions, à 
en reporter d’autres et à adapter les modalités de travail. Elle rappelle que, derrière les organisations et les 
procédures, il y a avant tout des professionnels et des collectifs de travail qu’il faut accompagner et soutenir, 
et que la fonction RH doit en permanence arbitrer entre l’idéal organisationnel et la réalité de terrain.
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service Ressources humaines

Siège social
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Services supports

COMPTE EPARGNE TEMPS-CET 2025

JOURNÉES D’ABSENCES DE PERSONNEL

Services supports

service qualité, communication et développement durable

Siège social

2
Communication
Valoriser les résultats de la 
recherche action à l’intérieur et à 
l’extérieur de l’Association

bilan : Un groupe de pilotage a été constitué,  il a permis 
la présentation de la recherche au Conseil National 
de la Protection de l’Enfance-CNPE et l’organisation d’une présentation au Sénat en 2026. La matrice 
du rapport d’activité associatif  a été recomposée 
pour davantage mettre en lumière les projets remarquables.

1

VISIONS & IMPACTS 
                       

                       	 Qualité
		  Développer le pouvoir d’agir		
		  des professionnels et faire évoluer 	
		  les pratiques, via le POLE AGIR 	
		  POUR INNOVER : Réaliser un projet

bilan : 4 projets dans l’incubateur ont nécessité 
des rencontres avec tous les porteurs, la réalisation 
d’une matrice de cadre de projet (à l’aide de l’outil d’évaluation en 7 étapes de l’IREPS), la présentation 
et la validation en CA et en CODIR de 2 dispositifs (théâtre forum, conférences du groupe familial). Le financement de l’expérimentation d’un projet (théâtre forum) a été trouvé et l’inscription au PDC 2026 d’une formation pour 15 personnes sur les conférences du groupe familial a été validée.

Extrait plan d’actions

3
		  Développement durable
	  	 Affiner le diagnostic et les enjeux 	
		  du CODASE pour fonctionner 		
		  durablement

bilan : Un “Appui terrain” avec l’accompagnement 
de l’Agence Nationale d’Appui à la Performance-
ANAP au sein d’un groupe inter-régional a été 
réalisé, Cette démarche a soutenu la formalisation 
d’un plan stratégique de Responsabilité Sociétale de l’organisation-RSO présenté et validé en CA.  
Parmi les premiers pas de cette feuille de route, 
une sensibilisation de 25 professionnels aux enjeux 
de la transition écologique a été délivrée lors d’une formation par l’Institut Transitions. Ce temps fort a 
fait naître un collectif d’Ambassadeurs verts issus de tous les services de l’Association.

CHIFFRES REPERES
49
Salariés bénéficiaires de l’Indemnité Kilométrique 
Vélo-IKV (28 065 kilomètres en vélo indemnisés 
soit 7 016 € reversés)

60
Salariés bénéficiaires de la participation aux frais 
de transport en commun (10 638 € remboursés)

61
Salariés ayant participé au Challenge Mobilité 
inter-services (1131 km évités - lot : 1 panier de fruits/
mois )

29
Mobiliers (fauteuils, chaises de bureau, bureaux) 
achetés en recyclerie pour aménager le nouvel 
espace du siège social

630

748

En 2024,  682 absences 
enregistrées dont 594 
payées  et 88 non payées

En 2025, 763 absences 
enregistrées dont 549 
payées  et 128 non payées

ActivitÉ service rh

CONTRATS

débloqués

épargnés

Stratégie Responsabilité Sociétale de 

l'organisation 2025�2030

RS0

P R É O C C U P A T I O N S  E N V I R O N N E M E N T A L E S1

2 P R É O C C U P A T I O N S  D E S  P A R C O U R S  P R O F E S S I O N N E L S  

E T  D E  L A  Q U A L I T É  D E  V I E  D E S  S A L A R I É S

D É V E L O P P E M E N T  D ' U N  R É S E A U  D E  P A R T E N A I R E S  

P O U R  M A X I M I S E R  L E S  C O O P É R A T I O N S

A T T E N T I O N  À  L ' I M P A C T  S O C I É T A L  D E  N O S  M I S S I O N S

  E N  M A I N T E N A N T  U N  H A U T  N I V E A U  D E  Q U A L I T É  

D E S  A C C O M P A G N E M E N T S ,   N O T A M M E N T  

V I A  L ' I N N O V A T I O N

Objectifs A

Mesurer l'impact environnemental des 

activités de l'association

ex : Mesurer les émissions de gaz à e(et de serre pour les hiérarchiser

Objectifs �

Participer à la limitation du changement 

climatique - Immobilier durable

ex :   Réduire les consommations d'énergie, de 5% chaque année, à 

l'échelle du CODASE (chau(age, éclairage)

Objectifs 


Participer à la limitation du changement 

climatique -Mobilité durable

ex : Réduire les consommations de carburant, l'émission de CO2, 

me*re à jour le parc automobile et mieux suivre les usages

Objectifs �

Achat responsables et durables - 

Mutualisation

ex : Maitriser et réduire les coûts dans le respect de l’environnement

Objectifs �

Sobriété alimentaire

ex : réduire le gaspillage alimentaire et améliorer la qualité alimentaire 

pour la santé des personnes accompagnées

3

4
Objectifs A

Evaluation et communication de la qualité des missions rendues

ex : Suivi et amélioration d'indicateurs non )nanciers

Objectifs A

Réduire le turn-over

ex : des personnes non diplômées  et Fidéliser les salariés, notamment  

via la qualité de vie au travail (-15% de turn over d'ici 2027 grâce à la GEPP� 

Objectifs �

Sensibiliser les salariés au DD ou à la RSE

ex :   10% des salariés formés par an + recyclage formations

Objectifs A

Coopération avec les parties prenantes

ex :    Un réseau de partenaires locaux considérable

L’idee reçue...
« La transition écologique est un sujet de  
bobos »  Les personnes les plus vulnérables, 
comme les enfants accompagnés au CODASE, 
sont les premières exposées aux conséquences 
des crises environnementales (précarité 
énergétique, logement dégradé, risques sanitaires 
ou accès limité aux ressources)

Equivalent Temps Plein-ETP
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bilan : Recrutement effectif pour le poste de comptable à 50%. Transfert progressif de tâches 
RH d’une professionelle de la prévention vers une professionnelle de la MDA. Processus d’autonomie en cours pour la direction.

Autonomisation de la MDA comme 
un service à part entière

 

3

2
Fédérer et articuler l’ensemble des 
équipes (Nord et Sud) autour d’une 
culture commune de l’adolescence 

Installation de l’équipe sur le 
territoire du Nord-Isère

bilan : Différents temps forts comme 4 réunions 
institutionnelles avec une mise au travail sur des 
fondamentaux (l’accueil, l’évaluation et l’orientation) 
pour élaborer une base commune (une identité 
de service et des réponses communes auprès des jeunes). Réunion de cohésion à l’ouverture de Bourgoin avec présence des administrateurs. Temps de travail hebdomadaire de l’équipe de direction.

bilan : Ouverture du service mi-juin, fin des recrutements en novembre. Au vu des difficultés de 
recrutement rencontrées, les permanences seront déployées en janvier 2026. Rencontre des grands 
acteurs du territoire (éducation nationale, santé mentale en local, associations...). Démarrage.

1

VISIONS & IMPACTS 
                       
L’année 2025 a marqué une étape déterminante 
pour la Maison des Adolescents, portée à la fois par 
un développement territorial ambitieux et par un 
contexte interne en profonde évolution. L’ouverture 
de l’antenne de Bourgoin-Jallieu en juin a constitué 
un jalon majeur, renforçant l’accessibilité de nos 
services et affirmant notre volonté d’être au plus 
près des jeunes et de leurs familles. Parallèlement, 
l’année a été rythmée par un environnement 
RH particulièrement mouvant, marqué par des 
vacances de postes, des départs et de nouvelles 
arrivées, nécessitant une adaptation constante 
des équipes. Ce contexte a également conduit à 
intensifier les réunions institutionnelles, devenues 
un espace essentiel pour engager un travail de 
structuration du service, harmoniser les pratiques 
et consolider une dynamique collective.

Extrait plan d’actions
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PR
O

TE

CTION DE L’ENFANCE....
.     

EN LUMIERE : 
UN 
TEMOIGNAGE 
DE 2025

Cliquez !

Flaschez !

https://youtu.be/m0AqSY-iQkI
https://youtu.be/m0AqSY-iQkI
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CHIFFRES REPERES
622
Nouvelles demandes

331
filles se sont rendues à la maison des adolescents 
et 294 garçons

144
jeunes orientés par les établissements scolaires 

15
Ans - Age moyen des adolescents

  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
   

   
   

   
    

     
   le chiffre qui questio

n
n

e

71% 
PRIMO-CONTACT

PARENTS 

En 2025, seuls 20% d’adolescents ont franchi 
le premier pas, contre 71% par leurs parents, 

et 9% par des partenaires. A contrario, la 
tendance s’équilibre lors des rendez-vous en 
présentiel, puisque 42,8% des adolescents 

bénéficient d’un temps seul avec un.e 
accueillant.e, contre 27,8% pour les parents 
seuls, 26,2% pour les rencontres en famille.

 Une fois le premier contact établi, le 
  jeune est bien souvent capable 

 de se mobiliser par lui-même
 par la suite.

 merci aux PARTENAIRES

le Ministère de l’éducation nationale,

 et de la CÔTE ST ANDRÉ, la Sauvegarde 38,

Merci au Département pour l’identification

de la Jeunesse et du Sport-DEJS

les missions entre la Maison des Adolescents

le groupement hospitalier de BOURGOIN JALLIEU,

le Ministère de la Justice,

l’Agence régionale de Santé-ARS, 

LE partenaire de 2025 

 d’une interlocutrice à la Direction de l’Education,

 les villes de GRENOBLE, BOURGOIN JALLIEU

le Conseil Départemental de l’Isère-CD38, 

pour fluidifier la communication et identifier

et les partenaires des territoires

l’association du PRADO.

LE PORTRAIT
D’UNE PRATIQUE PROFESSIONNELLE

Atelier 
Parents – Un 

moment rien que pour 
vous !

Et si, pour une fois, vous faisiez 
une pause… en tant que parent ?

La MDA vous propose deux rendez-
vous par mois, chaque mardi sur 
la pause méridienne, sur différents 
thèmes comme “cadre et autorité”, 
“mieux communiquer avec mon ado”, 
“comment aider mon ado à gérer son 
stress”, “mon ado et les écrans”.... Un 
format volontairement limité à 10 
participants, sur inscription, pour 

préserver un cadre convivial, 
chaleureux et propice aux 

échanges. Ici, pas de 
cours magistral ! 

« Lorsque l’erreur devient source d’apprentissage 
et de progrès »Tout s’est enchaîné rapidement, au fil des mouvements RH qui ont traversé la MDA. Chaque arrivée ou départ a 
révélé un petit décalage : une mission mal comprise, une information transmise trop vite, un rôle dont les contours n’étaient plus si nets... Rien de dramatique, mais suffisamment pour nous faire dire : « On doit y réfléchir »Alors, nous avons pris ces mouvements comme des signaux.Nous avons créé des fiches de poste, pour redonner à chacun une place claire, une mission lisible, une identité professionnelle affirmée. Ce travail a permis de remettre du sens là où le quotidien et les habitudes avaient parfois brouillé les lignes.
Dans le même élan, l’arrivée de nouveaux collègues nous a montré combien l’intégration pouvait être fragile sans repères solides. Nous avons donc construit un protocole d’accueil qui entre les lignes raconte qui nous sommes, comment nous travaillons, ce que nous attendons. Un document qui sécurise, rassure et donne envie de s’inscrire dans la dynamique collective.
Peu à peu, ces ajustements ont dessiné une organisation plus cohérente, où chaque métier tente de trouver sa voix et sa valeur. Et c’est cette clarté qui commence à se retrouver, qui se reflète aujourd’hui dans notre qualité d’accueil : plus fluide, plus professionnelle, plus alignée. En transformant nos imprécisions en leviers d’apprentissage, nous avons fait de nos erreurs un véritable moteur de progrès.

L’idee reçue...
« Un accompagnement limité à 5 rencontres ne permet pas d’initier une réelle dynamique de 
travail avec le jeune et/ou sa famille  » Des accompagnements courts peuvent déjà initier des évolutions significatives. L’enjeu repose davantage sur les conditions de la rencontre que sur la durée en elle-même : un espace contenant, tiers et non jugeant, qui permet la mise en mots et la prise de distance. Pouvoir déposer ce qui fait difficulté dans cet environnement favorise souvent des réaménagements rapides, tant sur le plan individuel que relationnel. Ces temps courts ne visent pas à “résoudre” l’ensemble des difficultés, mais à soutenir 
un premier mouvement, mettre en lumière les ressources, relancer les capacités de pensée et, si besoin, orienter vers des relais adaptés.

Ces ateliers se veulent participatifs, dynamiques 
et vivants : chacun vient avec son vécu, ses 
questionnements, ses idées… et repart enrichi par 
l’expérience des autres.

Au programme :
· Partager vos astuces, vos réussites… et aussi vos 
difficultés du quotidien
· Mieux comprendre votre adolescent, les enjeux 
de l’adolescence
·Ajuster votre posture parentale avec bienveillance
·Valoriser et renforcer vos compétences de parent
·Rompre l’isolement en rencontrant d’autres 
parents
·Repartir avec des outils concrets pour le quotidien
·Trouver écoute, soutien et confiance au sein du 
groupe
Un espace pour échanger, réfléchir et avancer… 
ensemble.
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prévention spécialisée
et l’équipe mobile d’écoute et d’accompagnement

CHIFFRES REPERES

1703
Jeunes connus (identifiés sur un territoire)

677 
Jeunes en contact (sans accompagnement individualisé)

1026
Jeunes accompagnés

279
Familles connues dont 193 accompagnées

389
Actions collectives en 2025, 1620 participations 
jeunes

937
Jours de chantiers éducatifs, 336 jeunes concernés

Rapport d’activité 2025

bilan : Lancement du logiciel Traject, mise en place 
d’un plan bleu, plan de bientraitance et de prévention 
de la maltraitance en annexe du projet de service, mise en place des outils de déclarations d’EI/EIG.
1

VISIONS & IMPACTS 

En 2025, les équipes de prévention spécialisée 
constatent une dégradation du climat social, 
marquée par une hausse des tensions, des violences et un sentiment d’insécurité chez les habitants. 
Dans les quartiers les plus fragilisés, cette situation 
s’accompagne d’une précarité économique accrue et d’un sentiment d’abandon. Les réseaux de trafic de stupéfiants restent fortement présents et 
évoluent, notamment avec les livraisons à domicile et l’apparition de nouvelles substances. L’émergence 
de produits de synthèse favorise des consommations 
précoces et des dépendances rapides chez des publics de plus en plus jeunes. Enfin, les équipes observent une aggravation des difficultés sociales et 
de la santé mentale des jeunes, avec une montée du mal-être et des adhésions à des idéologies radicales.

Extrait plan d’actions

Opérationnalisation du plan  
d’actions d’amélioration continue 
de la qualité suite à l’évaluation 
externe

3

2

		  Relance du groupe de travail sur 	
		  les chantiers éducatifs
 
bilan : Etat des lieux sur l’utilisation du dispositif en matière d’évolution des publics et des besoins. 
Travail sur le contenu des chantiers, les contraintes, les freins et la valeur ajoutée. Mise en évidence de 
nouvelles pistes de travail qui seront proposées à l’APASE et Synergie.

                       
                       	  Mise en place d’une réflexion 	
		   permanente concernant la 		
		   sensibilisation environnementale 	
		   dans chaque projet

bilan : Dynamique du groupe Projets en interne : Nous 
sollicitons des professionnels formés aux brevets d’état 
d’accompagnement en moyenne montagne autour 
de l’éducation à l’environnement + sensibilisation au 
changement climatique et à l’impact sur l’économie 
des villages de moyenne montagne (Séjours Alpes 
du grand serre) - Partenariat actif et nouveau avec 
l’association CIMME (Centre d’insertion par les métiers 
de la montagne et de l’environnement), dans le cadre de l’appel à projet “Quartiers Montagne”.

   
   

  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
   

   
   

   
    

    l
e chiffre qui questio
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125 

JEUNES 
ACCOMPAGNÉS 

SUR DES QUESTIONS 
D’ADDICTIONS 

ce qui représente une hausse 
de 100%/2024 avec l’explosion 

de la consommation du PTC 
(Pète Ton Crâne)
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LE PORTRAIT
D’UNE PRATIQUE PROFESSIONNELLE

La 
médiation 

animale - Cette 
pratique crée une 

accroche immédiate là où les 
mots échouent. L’animal devient 

un tiers sécurisant, facilitateur de 
relation éducative.

Elle désamorce la défiance et ouvre 
l’accès aux jeunes les plus éloignés 
des dispositifs classiques. La relation 
à l’animal favorise l’apaisement, la 
régulation émotionnelle et la baisse 
du stress. Elle stimule l’empathie, la 
responsabilité et le respect de l’autre.
L’animal agit comme révélateur des 
comportements, sans jugement 

ni stigmatisation. Sur le terrain 
et dans la rue, il renforce la 

présence éducative et la 
continuité du lien.

Protection de l’Enfance

La médiation animale valorise les jeunes et 
restaure l’estime de soi par l’action concrète. Elle 
transforme l’intervention en expérience positive, 
vécue et partagée.
En prévention spécialisée, c’est un levier puissant 
d’alliance, d’engagement et de changement.

une pratique qui se développe 

aujourd’hui sur l’ensemble du CODASE

 merci aux PARTENAIRES Conseil Départemental de l’Isère, Préfecture 38 et 26, Grenoble Alpes Métropôle-GAM,

  Protection Judiciaire de la Jeunesse-PJJ, Missions locales, Comité National des Acteurs de la Prévention Spécialisée-CNLAPS

Communauté d’Agglomération du Pays Voironnais-CAPV, Villes de Grenoble, Vizille, Eybens, Voiron, Education Nationale,

 le partenaire de 2025 Direction départementale de l’emploi, du travail et des solidarités-DDETS,

Parquet de Grenoble, Police Nationale, Gendarmerie Nationale, ALTHEA, CIMME, Préfecture 07

L’idee reçue...
« Aller dans la rue, ce n’est pas du vrai travail éducatif » Aller dans la rue est un choix professionnel et méthodologique, inscrit au cœur de la prévention spécialisée. Le travail de rue permet de rencontrer les jeunes qui ne fréquentent pas ou plus les institutions, souvent les plus éloignés des dispositifs classiques. C’est dans l’espace informel que se construisent les liens de confiance, l’observation fine des situations et la compréhension du vécu réel des jeunes. La relation éducative y est volontaire, sans contrainte, ce qui favorise une adhésion authentique et durable. Le travail de rue exige des compétences professionnelles spécifiques : analyse, posture éthique, capacité d’adaptation et connaissance du territoire. Loin d’être un « non‑travail », il constitue souvent le point d’entrée indispensable vers un accompagnement éducatif plus structuré.
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prévention spécialisée
et l’équipe mobile d’écoute et d’accompagnement-EMEA

« Lorsque l’erreur 
devient source 
d’apprentissage et de 
progrès »
Le droit à l’erreur apporte un cadre sécurisant aux 
professionnels de la prévention spécialisée, favorisant 
l’initiative et l’engagement dans des situations souvent complexes. Il encourage une posture réflexive, où 
les erreurs deviennent des supports d’analyse et d’amélioration des pratiques au sein de l’équipe. En 
reconnaissant l’erreur comme partie intégrante du 
processus éducatif, il renforce la cohérence du message transmis aux publics accompagnés. Cette approche contribue à instaurer une relation de confiance, en 
valorisant l’apprentissage progressif plutôt que la réussite immédiate. Le droit à l’erreur déplace la 
responsabilité professionnelle de la culpabilisation vers 
une logique d’apprentissage et de responsabilisation collective.Enfin, il soutient une dynamique institutionnelle 
évolutive, capable de s’adapter aux enjeux sociaux et aux réalités du terrain.

EN LUMIERE : 
UN 
TEMOIGNAGE 
DE 2025

“ Je m’appelle Inès*, j’ai 16 ans et 
j’ai participé au projet : 
Ma cité… Mon regard.
Au début, je ne pensais pas que 
ce projet allait m’apporter grand 
chose. La photo, je la faisais 
surtout avec mon téléphone, 
sans réfléchir. Mon quartier, je le 
connaissais, mais sans vraiment 
le regarder.
Avec le projet, j’ai appris à 
prendre le temps. À observer, à 
écouter. Aller vers les habitants 
pour les prendre en photo, leur 
poser des questions, ce n’était pas 
facile au départ. Puis j’ai compris 
que les gens avaient besoin de 
parler, de raconter leur histoire. 
J’ai découvert des habitants, des 
souvenirs, des émotions que je 
n’imaginais pas.
Travailler en groupe m’a aussi 
aidée à prendre confiance en 
moi. J’ai osé donner mon avis, 
m’exprimer, essayer. Voir les 
photos imprimées dans le livre, ça 
m’a rendu fière. On a créé quelque 
chose qui reste.
Aujourd’hui, je ne vois plus mon 
quartier de la même façon. Je suis 
plus sûre de moi.

Protection de l’Enfance
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bilan : Le nouveau projet de service a été rédigé, il se recentre sur les besoins fondamentaux de l’enfant. Au 
service d’Intermède, l’enfant est systématiquement repositionné comme sujet de la visite.  

INTERMEDE - Qualité de l’accompa-
gnement — Ecrire un nouveau projet 
de service

3

2
Déployer des canaux de com- 
munication plus efficients  

Réorganiser les services Milieu 
Ouvert en fonction du cahier des 
charges

bilan : Démarrage de la structuration d’une plateforme de ressources et de communication.

bilan : La structuration et l’organisation des services ont été mises en place. 
1

VISIONS & IMPACTS 
                       
Une année de transformation profonde : nouveau 
cahier des charges, dynamique inter-associative 
inédite, équipes mobilisées malgré un contexte RH 
difficile.

Extrait plan d’actions
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Pôle milieu ouvert
AEMO-AED - SAJAD - Intermède
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LE PORTRAIT
D’UNE PRATIQUE PROFESSIONNELLE

Les 
inteventions 

collectives 
- 

En 2025, le service a 
développé des interventions 

collectives comme un nouveau 
paradigme d’accompagnement 

: créer des espaces partagés où 
parents et enfants se rencontrent, 
échangent et se renforcent 
mutuellement, en complément de 
l’accompagnement individuel. C’est un 
espace d’élaboration, d’expression et 
de développement des compétences 
psychosociales. Ils constituent 
également un levier précieux 

pour repérer les besoins non 
exprimés et consolider les 

ressources propres de 
l’enfant.

CHIFFRES REPERES
AED-AEMO (mesures 
classiques et renforcées) 

84,8%
Taux d’activité

1241
Enfants accompagnés

SAJAD (service d’accueil de 
jour et d’accompagnement 
à domicile)

91%
Taux d’activité (46 enfants suivis)

80%
des enfants admis en 2025 sont sous exercice 
conjoint de l’autorité parentale — alors que, 
dans 65 % des situations, un seul parent assume 
concrètement la charge de l’enfant.

INTERMEDE (service de visites 
en présence d’un tiers)

125 %
Taux d’activité sur le site de Voiron (+25% suite au 
regroupement des 2 services)

61
Enfants accompagnés soit 36 familles
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Pôle milieu ouvertPôle milieu ouvert
IntermèdeAEMO-AED - SAJAD
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81% 
DES ENFANTS ACCOMPAGNÉS 

ONT ENTRE 6 ET 17 ANS  

seulement 3 % ont moins de 2 ans. 

Ce chiffre nous invite à réfléchir 
collectivement à la place de la prévention 

précoce dans les parcours de protection de 
l’enfance.

Une part croissante des parents accueillis présente des 
troubles psychiques sévères. Une évolution des profils 
qui appelle un renforcement des articulations avec le 
secteur psychiatrique et une adaptation continue des 
pratiques professionnelles.

 merci aux PARTENAIRES

le Conseil Départemental de l’Isère-CD38, 

 s’engagent ensemble dans une dynamique

et d’une plateforme partagée (PRIMO).

Constitution du groupe SAH Milieu Ouvert,

le secteur associatif habilité-SAH,

la Protection Judiciaire de la Jeunesse-PJJ,

à la création d’un outil de suivi commun 

 CODASE, PRADO, OSJ, Sauvegarde 38 et OVE

LE partenaire de 2025 

inter-associative inédite, aboutissant 

avec qui nous avons tissé des liens de travail 

des situations et la qualité de l’accompagnement.

pour INTERMEDE

chaque visite, enrichissent notre lecture 

Les familles d’accueil et les foyers d’hébergement 

LE partenaire de 2025 

solides. Leurs retours sur l’enfant, avant et après

L’idee reçue ...
« La protection de l’enfance est défaillante.» En 2025, dans un contexte de transformation majeure et de tensions RH inédites : 1 241 enfants et 665 familles accompagnésLes professionnels présents ont absorbé plus de 50 situations sans référent en sus de leurs propres suivis.De nouvelles pratiques professionnelles ont été développées. Les chiffres parlent, les préjugés se taisent.

L’idee reçue...
« Les visites en présence d’un tiers sont 
faites pour maintenir le lien parent-enfant.» 
Les visites sont d’abord un espace d’évaluation et de protection. Un espace où l’enfant peut, à son rythme, comprendre et intégrer les difficultés qui ont conduit à la séparation. Le lien ne s’impose pas, 
il se construit, ou pas, dans un cadre qui protège avant tout l’enfant. Au service d’Intermède, l’enfant 
dispose à tout moment de la possibilité de mettre fin à la visite. En cas d’absence du parent, le temps 
dédié à la visite lui reste acquis — un professionnel l’accompagne, quoi qu’il arrive.

« Lorsque l’erreur devient source d’apprentissage 
et de progrès »
Une intervenante s’est retrouvée en situation de danger lorsqu’un parent a pénétré dans l’enceinte du site 
sans être annoncé. Un incident qui a mis en évidence que la sécurité matérielle des professionnels et des 
enfants ne pouvait plus reposer sur des dispositions informelles. Cela a permis : la mise en œuvre d’un 
système d’accès sécurisé — interphone et caméra — pour maîtriser les entrées sur site et garantir un cadre 
protégé pour tous.

EN LUMIERE : 
UN 
TEMOIGNAGE 
DE 2025

Au service INTERMEDE - Pour la 
première fois, le regroupement des 
accueillantes sur le site de Voiron 
garantit la présence systématique 
de deux professionnelles lors de 
chaque visite. Une avancée qui 
sécurise à la fois les enfants, les 
familles et les professionnels — et 
permet à chaque accueillante de 
bénéficier d’un samedi de repos 
par mois.

 le chiffre qui questionne
« Lorsque l’erreur devient source 
d’apprentissage et de progrès »
Nous avons découvert que les murs entre institutions étaient moins épais que nous 
le craignions. La proposition de travailler ensemble au sein du SAH Milieu Ouvert a 
rencontré un enthousiasme immédiat du PRADO, OSJ, Sauvegarde 38 et OVE, mais 
aussi des services du Département et déclenché une dynamique partenariale dont nous 
n’imaginions pas la force.
Ce que ça ouvre pour 2026 : aller encore plus loin, ensemble !
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Pôle Hébergement
Espace adolescents - IMECS

bilan : Cette nouvelle organisation a permis de clarifier les tâches et responsabilités de chacun 
tout en structurant le fonctionnement du pôle autour de deux secteurs. (secteur 1 : IMECS, CAIRN, 
JADE, POLARIS, AVENTURINE et secteur 2 : ALIZES, TRAVERSE, ZEPHYR, AHMEA). La programmation des temps de travail, réunions et groupe de réflexion 
sur l’année sous forme de rétroplanning amène une 
meilleure visibilité et structuration permettant à chacun de trouver sa place dans la vie institutionnelle. 
Le soutien pédagogique renforcé des directeurs 
adjoints, responsables chacun d’un secteur, sécurise davantage les équipes. Cette évaluation positive 
nécessite cependant certains réajustements qui 
sont mis au travail dans le cadre d’un dispositif « d’accompagnement de l’équipe de cadres » débuté en octobre qui se poursuivra en 2026.

1

VISIONS & IMPACTS 

2025, une année dynamique et bouillonnante de 
projets,  sous le signe de l’amélioration des conditions d’accueil des enfants (rénovations, réflexion sur l’utilisation des locaux, construction du « répit »),  et un accent fort mis sur la formation afin de permettre aux 
nombreux professionnels venus enrichir les équipes de MECS de se former. 
Notre engagement dans l’adaptation de nos pratiques aux besoins du public accueilli est au cœur de nos 
préoccupations et nous conduit à inventer, innover, 
développer des savoir-faire  : “il y a la norme et il y 
a la marge”  dit un professionnel, oui, la créativité se trouve souvent dans des oscillations autour du cadre.
    Enfin, l’arrivée de l’IMECS dans le pôle hébergement 
amène un nouveau regard sur le handicap ouvrant 
vers d’autres pratiques professionnelles qui se développeront sans aucun doute dans l’année à venir.  
De belles aventures partagées sont venues également 
éclairer notre quotidien, saut en parapente, via 
ferrata, ski, séjour à Europark, baignades, sans oublier, 
les rencontres sportives, les fêtes du pôle et celles de fin d’année.

Extrait plan d’actions

Réorganiser l’équipe de direction et 
l’ensemble de l’équipe des cadres 
avec un deuxième Directeur adjoint 
et l’arrivée de l’IMECS dans le pôle

2

3

		  Mettre en route le groupe de 		
		  travail à partir de la recherche 	
	  action sur la considération 
 	          	 des enfants accueillis et sur les    	
	 instances de participation

 

		  Intégrer la nouvelle unité IMECS 	
	 dans le pôle hébergement

 

bilan : La mise en place d’ateliers de recherche et 
de propositions et la formation de professionnels au pouvoir d’agir conduisent à une modification 
des postures éducatives : chaque adulte, quelle 
que soit sa place, sa fonction dans l’institution, a un 
rôle à jouer dans l’accompagnement des enfants et 
avancer, côte à côte, permet de considérer chacun dans ses compétences. Un livret d’adoption des 
animaux dans nos unités,  travaillé en forum avec les enfants, a vu le jour. Trois séances de travail sur 
ce que souhaitent voir évoluer les enfants lors de 
leur accueil et ce qu’ils souhaitent transmettre ont eu lieu et aboutiront en 2026 à la réécriture d’un 
livret d’accueil qui sera adapté pour que chacun puisse y avoir accès quel que soit son âge. 

bilan : L’IMECS a, petit à petit, trouvé sa place dans la dynamique du pôle et la spécificité du public 
accueilli nous amène aujourd’hui à développer nos 
compétences dans l’accompagnement d’enfants 
porteurs de Troubles du Neuro-Développement- TND, et de Troubles du Spectre de l’Autisme-TSA. 
La fête du pôle hébergement en juin a démontré 
la possibilité de pouvoir ensemble, petits et grands, 
partager un moment de convivialité au-delà de nos 
différences, une belle réussite qui ne demande qu’à être renouvelée. 

CHIFFRES REPERES

96%
Taux d’activité de l’Espace Adolescents 
(+ suractivité de 290 journées par rapport au 
prévisionnel)

100%
Taux d’activité de l’IMECS

139
Enfants accueillis à l’Espace Adolescents

10
Enfants accueillis à l’IMECS

35
Admissions, dont 10 accueils immédiats

50%
de l’effectif de l’Espace Adolescents relève du 
champ du handicap (42 notifications MDPH et 8 
dossiers en cours) et  100 % de l’effectif IMECS ( 
notification nécessaire à l’admission) 

12
Jeunes filles accueillies sur l’année présentent des 
comportements prostitutionnels (repérage dès 
leur admission)

41
EIG déclarés et 20 signalements au procureur

42
Salariés ont bénéficié de formation 
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1 
SEUL 

15 jeunes ont un suivi par la Protection 
Judiciaire de la Jeunesse-PJJ, un seul sur 

l’ensemble des jeunes accueillis l’a été dans 
un cadre pénal pendant deux mois. 

Il est à noter une baisse significative du 
nombre de jeunes suivis dans le cadre 

de mesure pénale et une constante 
augmentation du nombre de jeunes ayant 

une notification MDPH. Une réflexion 
est à mener pour comprendre 

et analyser cette baisse 
des suivis PJJ.
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EN LUMIERE : 
UN 
TEMOIGNAGE 
DE 2025

Bonjour,

Chère Madame S.,

Je vous écris cette lettre pour vous 
parler d’un souhait qui me tient à 
cœur d’adopter un chat. 
Je comprends parfaitement que 
cela représente une responsabilité 
mais je vous promets que j’ai 
bien réfléchi à tout ce que cela 
implique.
Avoir un chat ne serait pas 
seulement un rêve pour moi 
mais aussi une belle occasion 
d’apprendre davantage sur le 
sens des responsabilités. 
Je m’engage à m’occuper de lui, 
le nourrir, changer sa litière, jouer 
avec lui et l’emmener chez le 
vétérinaire si besoin. Je suis prêt 
à organiser mon emploi du temps 
pour que cela ne nuise pas à mes 
futures études ni à mes autres 
obligations.
Les chats sont des animaux 
propres affectueux et souvent 
très calmes. Ils apportent aussi 
beaucoup de bienfaits, ils aident à 
réduire le stress, à se sentir moins 
seuls et ils donnent beaucoup 
d’amour.
Je suis bien sûr conscient que cela 
implique des frais et je suis prêt 
à tout assumer seul par exemple 
en économisant sur ma PA pour 
payer sa nourriture ou ses soins.

Un enfant accueilli à la Traverse

Après une année de transformation en 2024 
(l’ouverture de Polaris et d’AHMEA ayant ralenti 
l’activité) nous avons retrouvé un rythme 
d’admissions plus soutenu et avons répondu 
quand cela était possible aux sollicitations 
du service de régulation des places dans les 
périodes de surcharge de l’accueil d’urgence. 
Nous avons donc tenu notre prévisionnel et 
réalisé 290 journées supplémentaires. 



Protection de l’Enfance

Pôle Hébergement
Espace adolescents - IMECS

 merci aux PARTENAIRES

le DITEP, les IME 

qui nous aident à poursuivre notre amélioration 

Nos rencontres parisiennes régulières insufflent 

Le Collège des Enfants et des Adolescents

l’Aide Sociale à l’Enfance-ASE,

la Protection Judiciaire de la Jeunesse-PJJ,

accueillis en Protection de l’Enfance.

du Comité National de la Protection de l’ENFANCE

LE partenaire de 2025 

de la prise en considération des enfants 

une dynamique sur le pôle hébergement ! 

LE PORTRAIT
D’UNE PRATIQUE PROFESSIONNELLE

Décalage/ 
Apaisement/Répit 

- passage temporaire 
d’un jeune d’une unité à 

une autre
 -

Comment tenir face à des enfants et 
adolescents qui mettent constamment 

à mal le cadre et les liens ?
-

Il arrive que la dynamique de groupe ou la 
situation d’un jeune se tende fortement. 
Le recours à un accueil sur un  autre lieu 
auprès d’une autre équipe est alors 
organisé, pour sécuriser le collectif, 
poser un cadre, offrir un temps 
d’apaisement et/ou recréer des 

conditions de travail éducatif. 
Le décalage est un outil 

éducatif.

L’idee reçue...
« Partir en camp à Europapark »…  Quoi ! Ou ??   …  pour « consommer » du loisir ! … mais où est 
l’éducatif ? » réagit du tac au tac la directrice et une pensée la traverse : d’où vient une idée pareille, 
bien loin de ses repères éducatifs !  Un a priori bien ancré…

Pour autant, l’équipe soutenue par le chef de service et le psychologue font face et défendent le projet.  Enfants et adultes pendant les deux mois précédants le départ, construisent ensemble cette aventure, semaine par semaine.  L’attente du départ grandit, les enfants se projettent, modifient leur comportement. Partir loin nécessite que l’on puisse leur faire confiance, que leur savoir être en groupe évolue. Et cela marche ! Bilan hebdomadaire avec chacun, avec le groupe,  préparation de la logistique, des bagages, famille mobilisée, etc.
Top départ : 3 jours intenses partagés pour enfants et adultes… et un retour d’expèrience exalté, raconté avec  enthousiasme et plaisir partagé qui amène au sein de l’unité une nouvelle dynamique. 
Bilan : Un mini-séjour est toujours une excellente opportunité pour les enfants d’apprendre, de grandir et de s’épanouir. C’est une parenthèse dans leur vie quotidienne qui combine éducation et découvertes. 
Ces moments de partage, en convivialité comme en souvenirs inoubliables contribuent à renforcer les 
liens et quand adultes et enfants reviennent fatigués mais heureux d’une aventure vécue ensemble, alors, que pense la directrice ? Qu’elle aurait eu bien tort de ne pas autoriser un si beau projet ! « Europapark, c’était trop bien : ! C’était un rêve ! » (parole d’ enfant)« un moment inoubliable qui nous remobilise et nous rend heureux » (parole d’éducatrice)
La posture éducative s’apprend et elle s’éprouve, elle se construit dans la rencontre avec ses imprévus et ses moments de contradictions. Elle fait du quotidien  partagé avec les enfants, les adolescents  des moment uniques qui écrivent une histoire commune.

« Lorsque l’erreur devient source d’apprentissage 
et de progrès »
Partager et reconnaitre ses erreurs  est au  centre de  notre travail  éducatif  en équipe.  C'est une exigence 
éthique. Reconnaître un échec, un raté permet d'analyser, mieux comprendre ensemble ce qui s'est produit 
afin de réajuster sa posture.  La transparence transforme alors la faute en progrès. Cela nécessite que les 
professionnels se sentent suffisamment en confiance entre eux et dans l'institution pour que ce travail de 
partage puisse se faire de façon constructive.  L'exposé, l'étude et la compréhension permettent de corriger 
non seulement l'erreur, mais aussi le système qui l'a rendue possible. 

Le principe de non-séparation des fratries lors d'un placement a été réaffirmé par la loi Taquet de 2022.  Le 
placement est en soi déjà une rupture avec les parents. Eviter la double rupture en accueillant la fratrie 
quand cela est possible fait aujourd'hui partie des possibles. Convaincus que cela permettait de maintenir 
un équilibre et rassurer les enfants à leur arrivée , nous avions organisé nos unités pour que les fratries 
puissent partager un  même espace. Mais le lien fraternel est complexe. Très vite certaines cohabitations 
sont devenues impossibles, voire même inadaptées, provoquant chez certains enfants une réactivation des 
troubles et développant alors des comportements agressifs ou inappropriés. Désillusion des professionnels, 
principe de réalité : il nous a fallu repenser notre dispositif d'accueil fratrie et parfois abandonner l'idée 
d'accueillir frères et sœurs sur la même unité.



  LETTRE 

POUR UN FUTUR COLLEGUE

ELODIE BAILLY

Etre éduc en MECS, t’es intéressé ? 

Laisse-moi d’abord te parler, te raconter,

Je vais pas discuter de compétences ni d’écrits pro,

Je vais pas te faire le bla bla des attendus d’un pro,

Je vais simplement t’expliquer ce qu’on vit ici,

Sans grandes théories, sans grands chichis…

Accroche-toi parce que ça va démarrer vite et fort,

Je vais pas prendre de pincettes pour planter le décor,

Ici on côtoie la vie, les épreuves, la maladie, la mort,

Des plus grandes peines au plus grandes joies, c’est sport. 

En manque d’amour, d’affection et de considération,

A toi de trouver ton p’tit truc avec eux, chacun sa façon… 

Tel un acrobate, Il faut savoir jongler,

Entre les tout petits et les ados confirmés,

Entre les doudous perdus et les clopes cachées, 

Entre leur envie d’autonomie et leur estime ébréchée…

Leur redonner leur place d’enfant tout simplement,

Eux qui ont parfois été les parents de leurs parents, 

Qui ont traduit leurs courriers, rangé leurs papiers,

Qui se sont inquiétés au lieu de se centrer sur leur projet…

Leur redonner une place d’enfant tout simplement,

Eux qui s’enfument la tête pour ne pas penser,

Qui troquent leur corps contre une clope déjà allumée,

Qui fuguent et se retrouvent la tête ensanglantée… 

Parce que c’est ça la réalité de notre métier,

Absorber des histoires de vie jamais racontées,

Côtoyer la frange sombre de notre société,

Des histoires que personne ne veut savoir,

Des histoires où personne ne veut y croire…

Il faut être solide et quand même bien armé,

Pour pouvoir sereinement les accompagner,

Être le réceptacle de leur souffrance,

Et ça passe souvent par de la violence,

Des cauchemars, des peurs, des addictions,

De l’isolement, des pleurs, des dépressions.

Mais c’est aussi des grandes joies partagées,

Des fous rires, les câlins du matin à notre arrivée…

Une partie de baby ou un film dans le canapé,

Des concours de jongles ou un uno endiablé. 

C’est aussi l’histoire du soir qui est racontée,

Des confidences qui sont souvent chuchotées,

Des danses sur de la musique rythmée,

C’est des tranches de vie à jamais gravées.

C’est les emmener loin de leurs repères,

En vacances, dans le sud, au bord de la mer, 

C’est voir des étoiles dans leurs yeux,

Remplir leur tête de souvenirs heureux,

Pour qu’ils puissent, eux aussi, avoir des choses à raconter, 

Quand la maitresse leur demandera 

leur meilleur souvenir de l’été…

Tenir le cadre mais s’assouplir parfois,

Tenir le rythme qu’impose l’internat,

Etre là, engagé en sachant se protéger, 

Etre là, fiable, en situation de responsabilité,

Imposer une distance mais être en proximité,

Rester ferme mais savoir faire un pas de côté… 

C’est complexe et ça demande des qualités,

Mais c’est passionnant, tu verras, tu vas aimer,

Tu auras la chance aussi d’être bien entouré,

On a une équipe de choc, on vas pas s’le cacher.

Viens avec ce que tu es, en toute simplicité,

L’authenticité sera toujours ton meilleur allié. 
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Médico-Social

Dispositif Intégré
précédemment DITEP (dispositifs intégrés thérapeutiques éducatifs et 
pédagogiques du chalet Langevin

CHIFFRES REPERES

55
Enfants et adolescents accompagnés

0
Rupture de parcours en 2025

5
Cafés parents et 2 Conseils de la Vie Sociale-CVS 

bilan : Acculturation au décret du 5 juillet 2024 relatif 
aux modalités de fonctionnement en dispositif intégré 
des ESMS tels que les DITEP - Création d’une plaquette 
de présentation claire et accessible, communication 
en direction des partenaires et des parents

Passage en Dispositif Intégré3

2
Formaliser les mesures correctives 
préconisées dans le rapport 
d’évaluation 

bilan : Plan bleu et plan de prévention et de lutte 
contre les maltraitances travaillés avec les parents élus au CVS et les professionnels du DITEP. Avec un 
groupe d’adolescents, une éducatrice a travaillé tout 
au long de l’année à la réalisation d’un règlement intérieur pour les enfants accompagnés.

1

VISIONS & IMPACTS 
                       
En 2025, les professionnels ont pérennisé les 
partenariats avec les établissements scolaires et 
les thérapeutes libéraux en établissant pour chaque 
enfant une convention précisant leurs besoins et les 
axes de travail.

		  Consolider notre partenariat avec 	
		  les thérapeutes libéraux pour 		
		  apporter aux enfants des soins 	
		  complémentaires 

bilan : Mise en place d’un outil de suivi des partenariats 
libéraux et signatures de convention de partenariat 

Extrait plan d’actions

Médico-Social
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21
ENFANTS 

avec des Troubles du Spectre de 
l’Autisme -TSA diagnostiqués ou en cours de 
diagnostic, accompagnés au Dispositif intégré 
du Chalet Langevin, alors que l’établissement 

n’a pas cet agrément

 merci AUX PARTENAIRES

Ecoles et collèges partenaires 

Protection Judiciaire de la Jeunesse.

Centres Médico Psychologique - CMP,

L’idee reçue...
« On ne prend pas en charge les enfants », nous les accompagnons, car ils ne sont pas une charge que l’on porte.
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Médico-Social

Dispositif Intégré
précédemment DITEP du chalet Langevin

LE PORTRAIT
D’UNE PRATIQUE PROFESSIONNELLE

Formation 
à la Théorie des 

Cadres Relationnels 
-

pour apprendre à accueillir, à 
valider les émotions et permettre 
à la personne de s’auto-renforcer.

La théorie des cadres relationnels-TCR  
est une théorie de la cognition et du 

langage.
La TCR étudie le comportement verbal 
en tant que science expérimentale 
de l’apprentissage. La TCR aborde 
la complexité du comportement 
verbal humain en introduisant 

un nouveau mécanisme 
d’apprentissage, dit rela-

tionnel ou symbolique.
-

« Lorsque l’erreur devient source d’apprentissage 
et de progrès »Nous avons mis en place un atelier boxe éducative au DITEP pour aider les adolescents à identifier leurs émotions, dans l’objectif de les aider à mieux contenir leurs pulsions agressives. Nous avons dû renoncer à ce partenariat car 
au fur et à mesure des séances, l’intervenant a oublié que la boxe était un prétexte, un support, qui servait aux éducateurs à mettre au travail l’enfant sur l’identification de ses émotions. Nous allons donc nous orienter vers la psycho boxe l’année prochaine.   

EN LUMIERE : 
UN 
TEMOIGNAGE 
DE 2025

Lucien était un adolescent 
renfermé, peu autonome et 
exclu de son collège à son 
arrivée au DITEP il y a 5 ans. En 
mettant en évidence ses troubles 
neurodéveloppementaux, en amé-
nageant ses cours au collège et en 
le regardant comme quelqu’un 
qui pouvait faire des études, 
Lucien a validé son CAP d’aide à 
la personne l’année dernière et il 
est sorti du DITEP. Son père vient 
de nous informer qu’il s’était lancé 
dans la préparation d’un nouveau 
CAP cette année car il avait trouvé 
ce qu’il voulait faire.

Rapport d’activité 2025

Médico-Social

point virgule - CSAPA
Centre de soin, d’accompagnement et de prévention en addictologie

39

bilan : Naissance du comité des usagers à la suite de 
leur participation lors de l’inauguration des locaux

Offrir aux usagers un espace 
d’expression au sein du CSAPA 3

2
Démarrage de l’animation du 
Réseau addictologie sur le pays 
Voironnais (le réseau se structure au 
fil des rencontres autour du CSAPA 
PV antenne de Voiron)

Prendre en charge les citoyens sous 
mains de justice (maillage avec 
la PJJ renforcé (axé prévention), 
et inscription au projet Justice 
Résolutive de Problème-JRP

bilan : 6 rencontres en 2025 avec une moyenne de 16 participants, soit environ 90 personnes sur l’année, 
Constat des nombreuses attentes des partenaires du 
médico social

1

VISIONS & IMPACTS 
                       
Pilier du territoire face à l’augmentation des 
demandes de soins et de traitements de substitution 
aux Opiacés-TSO, notre centre s’adapte avec 
pragmatisme aux réalités du terrain. Notre rigueur 
professionnelle puise sa force dans notre capacité 
à accompagner, avec sincérité et persévérance, les 
parcours de vie les plus complexes.

	

bilan : Stabilisation de la convention PJJ en 2025, 
à partir du mois d’octobre 2024, les jeunes ont été orientés et 14 reçus.

Extrait plan d’actions

CHIFFRES REPERES
4503
Consultations

921
personnes accompagnées dont

480
Suivis en moyenne sur Grenoble

200
sur les antennes (Voiron/St Marcellin).
+ 241 personnes en liste d’attente

183
Mineurs et jeunes adultes, soit 20% du public 

Le centre fait face à une explosion des 
demandes sur les produits pivots :

+ 34%
Personnes accompagnées (Alcool)

+ 17%
Personnes accompagnées (Cannabis)

67%
du temps médical est absorbé par la gestion des 
Traitements de Substitution aux Opiacés-TSO
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+ DE 50
PRISES EN CHARGE 

L’objectif de 50 prises en charge 
(Obligation de Soins) a été atteint dès le 

1er semestre 2025. La demande judiciaire 
dépasse désormais ofÏciellement nos capacités 

conventionnelles. 67 % du temps médical 
est capté par le suivi TSO. Ce verrou bloque 

l’accès aux soins pour les nouvelles demandes. 
34 personnes sont toujours en attente depuis 

2024. Malgré une file active record de 921 
personnes, le reliquat ne diminue pas. 

20 % de notre public 
a moins de 20 ans.

 merci AUX PARTENAIRES

le service d’hépatologie du CHU.

ARS, collectivités, SPIP de l’Isère, l’association Prométhée,

les acteurs du réseau (sanitaires, sociaux et associatifs),

bilan : Naissance du comité des usagers à la suite de 
leur participation lors de l’inauguration des locaux

Offrir aux usagers un espace 
d’expression au sein du CSAPA 3

2
Démarrage de l’animation du 
Réseau addictologie sur le pays 
Voironnais (le réseau se structure au 
fil des rencontres autour du CSAPA 
PV antenne de Voiron)

1

Extrait plan d’actions



Médico-Social

point virgule - CSAPA
Centre de soin, d’accompagnement et de prévention en addictologie
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LE PORTRAIT
D’UNE PRATIQUE PROFESSIONNELLE

« Lorsque l’erreur devient source d’apprentissage 
et de progrès »Le report de la finalisation du Projet de Service est notre principal point de vigilance. Malgré la tenue de groupes de travail, la phase d’écriture n’a pas abouti dans les temps.Le rebond : Loin d’être un échec sec, ce retard a révélé le besoin d’affiner encore nos consensus internes. Une nouvelle “deadline” a été fixée, garantissant que ce document de référence soit le reflet fidèle de notre identité commune.
 

EN LUMIERE : 
UN 
TEMOIGNAGE 
DE 2025

“Il faut accepter ce que l’on est” 
— Paroles d’un usager de longue 
date (CSAPA/ACT) lors d’un 
Comité des Usagers.

L’idee reçue...
« Le profil type de l’usager n’existe pas.” L’addiction ne connaît pas de barrière sociale. La 
précarité aggrave les situations, mais le trouble de l’usage touche toutes les strates de la société. Notre 
métier n’est pas de traiter une catégorie sociale, 
mais d’adapter nos ressources à la capacité de résilience intrinsèque de chaque individu.

Transversalité
« Prévention-Soin » 

à travers le public de la 
Protection Judiciaire de la 

Jeunesse-PJJ.
- 

L’organisation de temps de médiation 
conjoints entre l’équipe de soins 
(CSAPA) et les acteurs de la prévention 
auprès des mineurs de la PJJ permet 
de renforcer la coopération entre les 
services. Cette approche permet 
une détection précoce des troubles 
de l’usage chez les mineurs sous 

main de justice et facilite le 
relais vers le soin sans 

rupture de parcours.
-

Médico-Social

41

point virgule - ACT
appartements de coordination thérapeutique

bilan : Mise en place d’une convention avec 
l’Accompagnement et Dignité de l’Accueil de tous les 
Etrangers-ADATE, une permanence a lieu une fois par 
mois dans les locaux de Point Virgule à l’intention des 
résidents

Améliorer le traitement des questions 
juridiques et administratives, pour le 
droit des étrangers 

3

2
Maintenir la collaboration avec le 
Centre de Lutte Anti-Tuberculeuse-
CLAT dans le cadre de l’accueil au 
sein des ACT de personnes porteuses 
de la Tuberculose

Renforcer l’ancrage territorial 
avec le secteur du droit commun 
avec les partenaires associatifs, 
hébergement, insertion, logement

bilan : 6 personnes entre 18 et 71 ans ont été reçues 
dans le cadre de ce partenariat

1

VISIONS & IMPACTS 
                       
Une montée en charge réussie avec 10 nouvelles 
places et un service fonctionnant à 100 % de 
sa capacité. Protection de 12 enfants malades 
chroniques au cœur d’un collectif multiculturel 
riche de 16 nationalités. Sécurisation des parcours 
par l’ancrage en Hors Les Murs et le passage de la  
« débrouille » à l’accès effectif aux droits.

	

bilan : Utilisation des différents outils : le Service 
Intégré d’Accueil et d’Orientation-SIAO, la Direction 
départementale de l’emploi, du travail et des 
solidarités-DDETS, la Maison Ressource Santé en Isère-MRSI, les liens restent à renforcer.

Extrait plan d’actions

CHIFFRES REPERES
35
Places au 31/12/2025

28
en hébergement

7
en dispositif Hors les Murs-HLM

33
Accompagnants
Il s’agit des parents, frères, sœurs, d’enfant 
ou d’un parent malade, l’accompagnement 
médical et psycho social est destiné au 
porteur de la pathologie, le service s’attache 
néanmoins à accompagner globalement la 
famille, et à porter du soutien à l’ensemble 
des membres qui en expriment le besoin.

7
Accompagnants
En ACT hors les murs pour 7 personnes 
accompagnées dont 4 mineurs, nous comptons 7 
accompagnants. 

30%
d’augmentation des dépenses liées aux aides de 
première nécessité pour des ménages et familles 
qui n’ont aucune ressource (alimentation, forfait 
téléphonie, etc.)

Rapport d’activité 2025
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12
ENFANTS 
MALADES

CHRONIQUES 

Expertise famille : Accueil de 12 enfants 
malades chroniques ; les ménages 
représentent 1/3 de notre public.
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LE PORTRAIT
D’UNE PRATIQUE PROFESSIONNELLE

Le "Vivre Ensemble"
Des cafés du mercredi aux 

séjours partagés pour briser la 
solitude.  

-

Soin
Apprivoiser ses maux pour mieux 

croquer la vie.
-

Médiation animale
Murmurer à l’oreille des chevaux : 
Se reconnecter à soi grâce à la 

magie de l’équithérapie.
-

point virgule - Act
appartements de coordination thérapeutique

Médico-Social

 merci aux PARTENAIRES

précarité en résilience, c’est avant tout grâce à nos 

langue et sécurisez les parcours. 

Étrangers) pour votre expertise et à la MRSI pour vos

Si nous réussissons parfois à transformer la

différents partenaires. Un grand merci à l’ADATE

services d’interprétariat, vous levez les barrières de la  

(Accompagnement et Dignité de l’Accueil pour Tous les 

EN LUMIERE : 
UN 
TEMOIGNAGE 
DE 2025

«  Au début, votre tête ne me 
revenait pas... et puis avec le 
temps, ça va mieux, vous n’êtes 
pas si mauvaise.”

Rapport d’activité 2025

« Lorsque l’erreur 
devient source 
d’apprentissage et de 
progrès »
Accepter le droit à l’erreur, c’est aussi reconnaître 
notre part d’impuissance face à certaines situations. Derrière nos statistiques se cache 
une réalité complexe où l’humilité de nos limites 
devient le socle d’un accompagnement plus sincère et plus juste. 

L’idee reçue...
Entre Résilience et Système D : La précarité ne signifie pas une absence totale de ressources, 
mais plutôt un déplacement des compétences, 
souvent expérientielles, vers des sphères informelles. Lorsque le droit commun et les 
structures étatiques font défaut, les individus 
déploient une énergie considérable pour survivre en dehors des cadres établis.

SO
C

IO

-JUDICIAIRE.....................
..     



Socio-Judiciaire

Centre de Soins et d’AccompagNement des Auteurs de Violences  
Intrafamiliales (CSAAVI) - Service d’enquêtes rapides - service de mesures 
alternatives (Médiations Pénales Majeurs & Mineurs - Réparation Pénale 
Mineurs - stages)

CHIFFRES REPERES
Service d’enquêtes Rapides)

1686 
Enquêtes Rapides ordonnées-ESR

120
Médiations pénales adultes ordonnées- MP

1675
Mesures réalisées en totalité (ESR + MP)

172
Entretiens pour les stages - Activités des délégués 
du Procureur

Service de médiations 
pénales mineurs

33 
Mesures réalisées ( 31 alternatives aux poursuites 
et 2 en mesures éducatives provisoires)

Service de réparations 
pénales mineurs

90
Réparations pénales traitées (76 en 2024)

Le Tribunal Judiciaire de Grenoble est le premier 
prescripteur avec 72 mesures (76,3 % de l’activité).

CHIFFRES REPERES

centre de soins et 
d’accompagnement des 
auteurs de violences 
intrafamiliales-CSAAVI

97
Patients

650
Rendez-vous ont été proposés, 410 honorés

112
Nouvelles demandes en 2025

142
Nombre d’enfants concernés par les situations 
suivies

21
Situations en récidive

63
Situations avec addictions

2 Mettre en place des canaux de 
communication plus efficients. 

bilan :  Première journée institutionnelle du Pôle Socio-Judiciaire le 29 juin 2026

1

VISIONS & IMPACTS 
                       
                      Pérénniser les différents services 	
	          jusqu’ici expérimentaux

bilan :  Habilitation préparée pour 85 réparations 
pénales mineurs, 25 médiations à recevoir sous peu ; CSAAVI (Centre de Soins et d’Accompagnement des Auteurs de Violences Intrafamiliales) : réflexion 
sur l’ouverture d’une antenne CPCA (Centre de Prise 
en Charge des Auteurs de Violences Conjugales), 
en attente d’une réponse de la Caisse d’allocations 
familiales-CAF

Extrait plan d’actions

pôle socio-judiciairepôle socio-judiciairepôle socio-judiciaire

Les données révèlent que 80 situations sur 97  
(soit 82 %) impliquent des enfants, avec un total de 142 mineurs directement concernés par les violences intrafamiliales. Cette réalité souligne l’enjeu de 
protection de l’enfance inhérent à ce type de suivi, au-delà du seul traitement de l’auteur. Par ailleurs, 63 
situations présentent des problématiques addictives associées, représentant 65 % des patients suivis — une comorbidité majeure qui complexifie la prise en charge et nécessite une approche pluridisciplinaire. Les situations de réitération (21) et les antécédents psychiatriques (9) appellent une vigilance clinique renforcée.

Rapport d’activité 2025



Pôle milieu ouvert

Service AED-AEMO 
96 rue de Stalingrad 

38100 GRENOBLE 
04 76 96 00 10

aemo@codase.org

14, place Saint Michel 
38300 BOURGOIN JALLIEU 

04 74 43 48 40
aedbj@codase.org

11, boulevard du 4 septembre 
38500 VOIRON 
04 76 07 35 90

aedvoiron@codase.org

22, rue Paul Langevin 
38400 ST MARTIN D’HERES 

04 76 96 00 10aedrenfor@codase.org
SAJAD - Service d'accueil de 

jour et  
d'accompagnement  

à domicile
22, rue Paul Langevin 

38400 ST MARTIN D’HERES 
04 76 44 94 14

sajad@codase.org

Intermède - service de 
visites en présence d'un tiers
11, boulevard du 4 septembre 

38500 VOIRON 
04 76 65 30 84

22, rue Paul Langevin 
38400 ST MARTIN D’HERES 

04 76 44 94 14

Pôle hebErgement
ESPACE ADOLESCENTS 

& IMECS
78, avenue Jean Perrot 

38100 GRENOBLE 
04 76 63 26 27

espaceadolescents@codase.org
Unités : Jade, Polaris, Alizés, 

Cairn, Ahmea, Zéphyr,  
Aventurine, Traverse

IMECS

Pôle socio-JUDICIAIRE
Pôle Majeur

Service d'enquêtes rapides
Médiations pénales majeurs
Délégué du procureur de la 

République
Palais de justice 

Place Firmin Gautier BP 00 
38019 GRENOBLE

Centre de soin et d'accompa-
gnement des auteurs de  
violences intrafamiliales - 

CSAAVI
96 rue de Stalingrad 

38100 GRENOBLE 
04 76 44 94 15

Pôle Mineur
Service réparations pénales et 

médiations pénales  
mineurs

14, place saint Michel
38300 BOURGOIN JALLIEU

04 12 05 71 45 

maison des  
adolescents

21, rue anatole France 
38100 GRENOBLE 

04 76 84 24 04
adocontact-mda@codase.org
maisondesadolescents-isere.fr

13 allée des Marettes 
38300 BOURGOIN JALLIEU 

04 76 84 23 93
mda-nordisere@codase.org

dispositif 
thérapeutique  

educatif et  
pedagogique - ditep

22, rue Paul Langevin 
38400 ST MARTIN D’HERES 

04 76 44 76 34
ditep@codase.org

service de  
prévention  
spécialisée 

96 rue de Stalingrad 
38100 GRENOBLE 

04 76 23 11 63
preventionspecialisee@codase.org 

Eybens, Grenoble, Voiron, 
Pays Voironnais, Vizille,  

Saint Marcellin
 

point-VIRGULE csapa
Centre de soins,  

d’accompagnement et  
de prévention en addictologie

et
point-virgule act

Appartements de coordination 
thérapeutique

74 cours de la libération  
38100 GRENOBLE 

04 76 17 21 21

 C
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